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AVAI'JT-PROPOS 

Arriver à cornmuniquer au moyen de la parole avec les in­

digt~nes , tel est généralement le but que se propose toute 

personne qni se livre ~tl' étude de la langue arabe. 

Or , pour atteindre ec résultat le plus rapiden1ent possi­

bh~ , il est indispensable d'apprendn~ : 

l o Une certaine quantité de n1ots avec leur signification; 

2" Quelques notions de grmnmaire , afin de pouvoir tra-­

(]uire soi-tnC~ rne ses phrases en arabe. • 

Lf' tout dans le plus bref délai possible. 

Ra1·ement le con1men~;ant retient un nwt qu'il entend ; s'il 

1~ retient, il ne le répète quïncorrectetnent. 

~1ais un n1ot qu'on lit se grave dans la métnoire; il y est 

mieux grav6 eneorc si on l 'écrit ou si on l'appre11d dans un 
tnembre de phrnse. 
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Par la lecture, la mémoire retient les mots, la vue s'accou­

tume à leur forme écrite, la langue et le gosier se plient ;t 
leur prononciation. 

On arrive assnré1nent à apprendre les rn ots et les notions 
indispensables de la grarnrnaire par la fréquentation des in­
digènes; Inais, pour atteindre ce but, combien ne faut-il pas 
d)années; et souvent les difficultés qui surgissent à chaque 
instant ne rebutent-elles pas le cornrnen<_;ant '? 

A mon avis, on n1et, par ce dernier moyen, beaucoup plus 
de temps qu'en se servant de livres. Et, en effet, il faut au dé­

butant au moins deux mois pour que son 0reille, qui n'entend 

pendant ce laps de te1nps qu 'un sourd hourdonnernent, puisse 

saisir quelques 1nots ; et encore arrive-t-il souvent qu 'ilnc 

parvient à connaître la vraie signification de quclqnes-nns 
d'entre eux qu;au bout de plusieurs années, et après Jès ~.!voir 

souvent entendus, pris dans des acceptions difrérentcs. 

Ces considér.1tions et bien cfautres me font dire <.tn 'un 

élève fait des progr(~s plus rapides en apprenant l'arabe par la 
lecture, avant de se rnettrc en con tact avec les indigènes. 

Tous les efforts doivent donc tendre à conduire les arabi­

sants à la lecture des dialogues ou autres ouvrages renfer­

mant ~es expressions employées dans la conversation. 

Les europ6cns éprouvent généralement une certaine répu­
gnance à se livrer àl'étudc de ]a langue arabe. On sc fait 

un épouvantail de la forme bizarre des earactt'~res et de leur 

articulation. 

Rien cependant n'est plus sirnple, rien n 'est plus facile que 
de se fa1~iliariser avec l'une et l'autre. Quelques jours d 'une 

pratique assidue suffiront pour y parvenir. 

Comparer d'abord les lettres aux lettres, sai sir la nuan­

ce qui les sépare , déco1nposer les mots ~~n syllabes, Jes clas-· 
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ser par s~ries soumises à des r(~gles fixes et certaines, telle 

e~t la pre uièrc partie du travail élémentaire que notre ou­

vrage a pour but de faciliter a tous ceux qui en feront usage. 

Ce pretn[cr travail accompli, 1 élève sera à même de se li­
' irer à l'ét de des pt~incipes de grarnmaire adaptés aux fa its 

du langnge usuel, pri neipcs renfermés dans la 6econde par tie 
de l'ouvrage; il pourra ensui ' <.-. aborder, sans trop de diffi­

cult<~s, la lcctu re des ditfôrcnts li v res con tenant les expres­

sions emp!oyées dans la conversation_, exercice qui de.vien­
dra l'application. naturelle) logique et raisonnée des obser­

vations fa ites, des principes aàmis et des règles. 6Lablies. 

Les nombrensr s difilcultés que rencontrent, dès le début , 
ceux qui s,adonnent à l étude de la langue arabe en se ser­
vant des livres actuels, les rebutent ou retardent la 1narche 
de leurs progrès. 

Ilemédi·.)f à ce mal, écarter les obstae1cs, simplifier les 

n1oyens diapprendrc est donc une œuvre dont l'utilité ne 

saura 't être contestée. 

Dès n1es débuts dans l'étude de la langue arabe, fai re­
n1arqué qu,i l manquait un Jivre élémentaire à l'usage des 
commençants, qui_, sans le secours d 'un Inaître toujours dif­

fi ·ile à trotn er, put le3 conduire, sans trop d'efforts et en peu 

de jours, à la lee lure des ouvre ges renferman des expres­
sions fe milières dù Ir ngage; je veux parler des différents 

c:ialogucs nrabes qui ont paru. Dès lors mes pensées et mes 

trc vau.' ont eu pour but c..e co~nbl~r ?ette lacune. 

Plus tard, ayant été chargé pendant près de trois années 

de 1 'enseignement d0. la langue arabe à la. jeunesse euro­

pél-~nne de Guelma: j'ai pu fa ire l'application de rnon petit li­
vre qui n'était encore qu'à l'état d'ébauche. Je l'ai étudié 

.sous tous les points de vue, pris soi t dans l'emploi des procé-
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dés, soit dans la disp0sition des tableaux, soit enfin dans les 

progrès réalisés , dans les résultats obtenus. En moins de 

trois mois, mes élèves étaient ~l mêrne de lire avec fruit les 

phrases qui se trouvent dans le-s excellents dialogues de i\IU. 

Cherbonncau, Dela porte, Martin ct Tahar-:b c n-~eg~ad, 

sans le secours de la transcription figurée en earaetèr·.:; s fran -· 

çais, toujours dangereux dans l'étude ; il~ analysaient n1è1ne 
les phrases qu 'i ls lisaient ; bien plus, ils éerivaient les mots 

qu'il$ .entendaient dans la conversation et que leur [nérnoirc 
encore rebelle se refusait à retenir. 

De cetexan1en de tous moments j 'ai rccu ejlli une certai­

ne somme d:observations, qui, jointes à mon ardent désir 

de combler la lacune signalée plus haut , n1'ont aidé pui:S.­

samment ~t la réalisation de ma pensée; ct je viens aujour· 

d~hui soumettre il la sanction de l'expéril~nec éclairée des 

arabisants le résultat de mes recherches el d l~ tncs observa­

tions. 

Avant d 'asseoir .définitivement les hases de n1on (Uttvre : 

je mc suis demandé pourquoi les indigènes ne prononcent 

pas dans la eonversation les mots eomme Ils les li sent dans 

leurs livres) et pourquoi le nombre des syllabes d'un mot 

écrit et lu suivant les règles de la grammaire, n'est point 

égal à celui du même mot prononcé dans la conversation . . 
.Je me suis aussi posé cette que5t1on : comment les indi­

gènes peuvent-ils syllabcr au moyen de consonnes seule­

ment, puisque toutes les lettre~ de l'alphabet arabe sont, 

grammaticalement parlant1 '"les consonnes et qu'on ne pro-

. nonce pas dans la conversa ti on les voyelles réelles "? 

De l'examen auquel je rne suis livré , il est n~sulté que 

dans Je langage on ne prononce pas les n1ots cornm0 ils doi­

vent être lus grammaticalement, paree qu ïl faul r pour lire 
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exacterrtent un texte, le comprendt·e et avoir une connais­
sance parfaite des lois de la grammaire. I.~es gP;ns instruits, 

trop peu notnbreux chez les rnusulmans, ont été obligés, 
pour communiquer avec les rnasscs, sous peine de n'être 
pas cornpris par elles, d 'adrn c~ltre l'arabe employé par celles­

ci dans la conversation, qui, bien qu'il soit une altér_ation 
de la langue réguli ère, n'en est pas m'Hns basé sur des rè­

gles fixes et certaine~. 

Dans le langage on ne prononce point les voyelles réelles 

et on les supplée pnr remploi des lettres de prolongation : 

' (a) .: (ou) ~ (~} ou des voyelles correspondant à notre 

· e) ou notre a: ~ ou un o sourd (suivant les lettres qui précè­
dent ou suivent), intercalée.; dans des consonnes de façon à 
former avec elles des syllabes. 

Cette considération rn' a permis de classer les lettres de 
ralphabet en deux catégories : 

1 n En consonnes ; 

2o En lettres faisant fonel.ions de vo,yelle~, qui, combinées 

entre elles, forment des éléments-bases. ou syllabes., comme 

~: ba., .)::.., cfwu, ,._7.J ri, ... :).~ men, J'~ mar, J~ j'oq; 

~~~ qrâ, ~-' ~ d)rif etc . ... y , 

Ces catégories ont nécessité une série de tableaux que j ·ai 

fait suivre d'exercices servant 1fapplication aux règles énon­
cées et quelquefois de notes qui peuvent les éclaircir. En 
outre, quelques phrases courtes~ simples autant que possible., 
placees à la suite 1 complètent les exercices et permettent 

de gotlter presque au commencement les fruits du travail. 

A la fin de l'ouvragn se trouvent les principes de gram-
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maire adaptés aux faits du langage usuel, principes indis-­
pensables à toute personne qui entreprend l'étude du langa­

ge. Ils ont pour but de donner ~l't'élève le pius promptement 
possible les moyens de traduire lui-même ses phrases en 
arabe et conséq\1emn1ent de conver:;;er avec les indigèn t'S. 

J'ai placé après chaque rnot arabe ou cha que phrase la 

transe ri ption figurée en caractères français et la traduction, 
de façon que ceux qui se livrer·ont à l'étude de cette l èt ngue 
puissent fe servir de mon ouvrage sans le secours d'un mai­

tre. 

~fon petit livre étant conçu aussi pour la jeuncss<~ des 

écoles, je 1ne suis étendu sur les exercices que j'ai gr ad nés 
afin de fonner l'intelligence des jcnncs (~lèves }l 1 'esprit 
d·analysc et d'observation) ct les habituer ainsi à travailler 

par eux-mêmes. Ce faisant, ils acquerront de bonne heure 

le gottt de l'étude do cette langue; et, arrivés ~t un âge plus 

avancél ils auront peu de chose ~t faire pour se perfectionner. 

C'est sous l'empire d'une semblable pensée que j'ai dis­
posé mes tableaux ~l la manière d'un échiquier. [] arrive 

trop souvent que les jeunes élèves savent par ('œur h~s lettres 

ou les syllabes, non. point considérées eha t:u ne d'elles 1solé­
ment mais bien selon l'ordre dans lequel elles· ont été pla­
cées sur les tableaux, de telle sorte que s'ils les retrouvent 
dans tout autre endroit ils ne les connaisfcnt plus .. l'ai donc 
ch,3rché à remédier ~l cet inconvénient. Je pense que ces 

procédés siinplifieront la tàc~e si ardue de rétndc du lan-­

gage arabe. 

Faciliter les premie~:-; pas, rendre l'aecès de .l'étude fa-­
cile en dissipant les prèventions et en éeatbnt le:' obstacles, 
préparer insensiblement la voie à un progr(·s sùr et rilpide 1 

tel est le but que je tne suis proposé dans ce petit livre. J'ai 
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eu plutôt à cœur de me rendre utile à mon pays natal que 

de rechercher la gloire d 'une œuvre de succès, et j'e~père 

qu'ainsi le .comprendront tous ceux qui voudront bien recou­

rir à Inon n1odeste ouvra~e. 

E. G. 

Dellys, janvier ,t 872 . 





PREMIÈRE PARTIE. 

A.LPE:ABET. 

Lettres isolées . 

. L'alphabet arabe se compose de vingt-huit lettres qui sont toutes 
consonnes. 

Il n'existe ni lettres majuscules, ni signes de ponctuation. 
On lit et on écrit de droite à gauche. 

NoTA. -Il n'est pas nécessaire d'apprendre les tableaux-bases de 
manière à les savoir par cœur. Il suffira de les copier et de les lire une 
fois dans chaque sens, c'est-à-dire de gauche à droite, de droite à 
g·anche, <le haut en bas et de bas en haut; d'autant plus qu'on retrou­
ve les éléments qui les composent dans les tableaux servant d'exercices 
et d'application. 

L 

kr 

1 s 

v 
q 

iou y 

L 

h' 

•'· 

lT' 

ch 

~ 

f 

ou 

L 
d. 

.1 

s 

r' 

h 

~' 

ts 

' -
z 

a' 

n 

Forme dos lt' ll res 

t b a Valeur. 

1 Forme ti cs lettre!; -
r d d Valm1r . 

1 Forme des lettres 

d' t' d' \'nlenr. 

( ·J Forme tl e~ lettre:> 

rn l k \'a lem. 



OBSERVATIONS 

SUR LA. PRONONCIATION DE QUELQUES LETTRES 

Le [' dans les provinces d'Alg-er e~ d'Oran, se prononcft dj ; dans 

celle de Constantine et en Tunisie, il se prononce comme notre j dans 

le mot JASMIN. 

Le - s'articule comme notre h ASPIRÉ fortement affecté. 
L 

Le è_ indique une articulation semblable à er dans CRACHER, plus 

rud~ment prononcé ; nous le rendons par kr. 

Les lettres ~ , ~ , 1 et 1 d1)ivent être articulées fortement 

et avec emphase. 

Le ~ correspond, suivant les cas, au son d'un a ou d'un e pro­
~ 

noncé du gosier. 

Le l est notre r prononcé en grasseyant. 

Le 0 correspond à notre q prononcé emphatiquement. Les Bé­

douins articulent ~ette lettre comme notre ,; dans le mot GALERIE. En 

Orient, on met deux points sur le J et un sur le W. ; ainsi ils écri­

vent: .._j q et J f. Les Barbaresques n'en mettent qu'un sur le q 

et un sous le f. 

Le ~ se prononce à peu près comme notre h dans HAINE. 

Le _j se prononce comme en français ou dans OUTRAGE. 

· Le ~se rend par notre i ou notre y, suivant les cas. 

------·---------·--·----

('1 i Pour ~voir une idée exacte de la prononciation de ces lettres, il faut Jeg en· 
tendre de Ja bouche d'un arabe. 
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TABLEAU 
indiquant comment les lettrés de l'alphabet se lient les unes aux autres 

Non. - Les six lettres 1 , -' , ~ , ) , j et ) ne se lient jamais à la lettre qui 
les suit. 

l<ï~ALES 1\IÉDL\.LI~S lNITlAL1!S 

l __ 

._...,.-------:--------J 

.. 
......:.:...-.... ____ _ 

-------~ 

~. _____ :. --------·--·--- ;· 

(.:._. 
__________ ;:s::--------~ 

c 
~ :S' ~ 

L, 
..,\ ..,\ _______________ .) 

\ ... , ..,\ ' 

t t ' _,. _,. -
J ' ...,. -

~--
\,.../ 

... ~ 

,., ... ' 1· 1.,..;...,.. __________ .. ~.,, -----··- - -- - --·-~- - ---.-..~-- ,W 

. ~---------~-----~~· 
~ ' 

....... - --------
v 

t:. ______ _b ____ _ 

t. 
~----

1;.. ·--1 

lSOL"GES 

..... _.) 

L 

' ... 

... 

v 

VALEUR 

a 

b 

t 

ts 

dj 

h' 

kr 

d 

d 

r 

z 

sou ç 

ch 

, 
& 

d' 

ti 

d' 

4 
1 

t2 
ta... 

12 et.. . 

( ::.\ 
:1J'-'ff\_ 

t<L 
ki'l. ('(__ 

CV cV{~ 

~Jd 

~ 

J ~ft~-

1")\.. 

l~ J..~.-
.1o%-

a, 
t-'!)~~.: 

t:_· 

'?3~-



SUITE DU TABLEAU PUÉCÉDENT 

FINALES MEDIALES JNiTJ .\LES 

,.. __________ ..., 

. . 
~--- ­
L 

··-'···---··· .... ---~------------------~ 

~--·· · - -·- ~ - -

l.) --·- ~ --- ------------·· ·· ·---~ 

/ 

--'------·--- -·· . .).. _ 

t _____________ ····----···· _ _1 . 
~· 

\ ·------ - - · --- -··- · ···-- ·.;) 

' . ,. ____ . . ·-
~ - - --- -- --- - · 
~ 

'--" -···· 

ISOLEES 

--L.-

r 
\....--

v 

v 
-.0 

\ v 

~ 

1 

0 
lS 

4 _.; 

'-c; 

Exet•eiee~ généraux 

('1) 

S U H L E S L :E T T 1\ E S l) E L ' A L P TI AB E T. 

VALEl!R 

a' . 

.. 
r' Z.-~-

f 

q ou gu 

k w,-· 
C:x..-n .. ,____ 

rn 

ll' ~ ... '\._. 

h t.i 
ou 1tl!Ltv- . 

1 

UL 

t_. . J --::,.\ ___ 1 ________ ~--- -~ .. .. . t-. --~---· ... "' 
a dj t - ch t' a' -rn 

--- ---------------

(1) A la tin d'un mot, cette lettl'e s'éct'it'souvent saus les ùcux voiul~. 
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,~ '"- -ë-S ~ (>,..:.,...c;_;;:;,. d . .) ~~~~ ~-~0~ ' _.,; c c. ··-
rn-k ou-m- clj-h' h--s'-kr h'-i-r b-s-q h'·-dj-k q-i-r 

/ L. ~-1 ç,v._l __ ,~,~ ~--;.-~ 
. 

~-~ :_y '1 ~-=----~ \~ .. _,; _,/ 
/ 

\_..., 
h-h-k-r 1-i--ou-t' · ts- t-1-s-dj ou d--t-ch kr-r'-rn 

.. ) t--<>--~ __ ::;. 'l_A.-~ .•. 
-~-:a-~-~ l).:~ ~A~9.~ .. ~ 

......... _, . . 

n-a-m -ts-a' q-ou-f r-a b-k b- n-a' -i-ts z-d'-r~-n 

On rencontre souvent dans les mots des lettres groupées de telle 
manière que les commençants ne sauraient les reconnaître, ni décou­
vrir leur position respective. Voici les gro~pes principaux : 

l_; ~ . ~ ~r ~ - \\ \ 'y; "l t ..;;:...-
_, --::J 

l/ ~ 
i-f dj-h' lu-1 a.-1-a a-k a-l dj-1 a-l a-l m-l 

d- d- <:L' k-(l.-l-m·-a-1-a a-1-s'-f-m ts-r-h'-1-1 b-k-r-m-1-a a-m-1-a 

Q ~! ~- ...... 
-2-i,, ill\ ~ '-: 
L 

i-f n -a-k --s kr-l-a h-1-l-a a-l ou h-1-l d-m-h'-1-a 

1-a-b-q-t-s-a-1-a 



Des letli es con~idérées dans Je langage comn~e voyelles (1) . 

.. 
~ ou o. ('2) a 

finales ou ..) Initiales, médiales, finales 

/ 

~ 
(J) i et y c 

i.,....-

('1) L'alphabet ar:4be, suivant les grammairiens, n'est composé que de conson­

nes. Les voyelles réelles, au nombre de trois, sont représentées par de petits 
::-~ignes qui se placent ou-dess u"> et au-de~sous des consonnes avec lesquelles elles 
forment des syllabes (voir plus loin, zJage 31-). Les voyelles réelles sont sup­
pt·imées dans le langage ct elles sont suppléées par les lettres écrites 1 , ~ et S 
ou pat' notre e, un o sourd, ou notre a, voyelle5 non· écrites dont il sera fait 

mention plus loin. 

('.2 ) La forme finale ~ (isolée) ou ~ (liée à la lettre pré(•.é tlente) est le!- (b) final 
. surmonté do deux points. Sa valeur est t; elle est toujours précédée grammati­
calement du signe-voyelle a, qui se pt·ononce dans le langage, tandis que le z (C) 

devient muet quand le mot Cfu'il termine n'est pas suid d'un complément immé­
fliat. (voü· plus loin, page 30). Atln de rendre plus facile la lecture d'un mot à la 

lîn duquel il y aurait un ~ (ta marbouta, c'est ainsi que les Arabes désignent cette 
forme}, nous le rendon::; par a, valeur de la voyelle qui précède. 

(:J) Le .....S est quelquefois précédé grammaticalement elu signe-voyelle a, qui se 
prononce , tandis que le ._s devient muet, il prend alors le nom d'aU{ bref. Nous 
le rendons aussi pat· a, Yaleur de la voyelle qui le précède et que nous indique­

l'Ons chaque fois dans ce cas . 



dou s'â 

.. 
~; _, 

li 

.. . 
~ J 
s'à lou 

ont' ich 

-' '--
ah' 011k 

id in 

A rUculations sui'lJies cl'un son. 

/ 
~ 

~...S--' 

cha 

kou 

dja 

h'i 

ma d'â 

krâ qou 

Sons sui·vis ·(tune articulat·ion. 

...;_) 
L 
oulu 

~· 
is 

ouh 

'1' .... , 

ad 

az 

il 

' ~. 

~. 
idj 

ouf 

oum 

tou 

da 

r'a 

out 

ir 

âd' 

ba 

~c __ ) 

ri 

fa 

ab 

âq 

. ' ~ · 

âs' 

(1) Le son a se prononce comme â ouvert lorsqu'il' est placé avant ou aph'•s 

une consonne emphatique (if, '-", .1. 1, .j et les lettres), t, t et t; 
placé avant ou apli~s une lettre douce, comme "-:-', (, , .... ::5'-: etc., il a un son mé­

(lial entre a et é ; nous rewésentorons donc 1 , ~ ou .S par â on a, suivant 
lis cas. 
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E~erciees sur les tableaux vrécédents. 

ruse IÙ-"LA 

parur·e ZI•NA 

odeur (mauvaisè) FOU-H'à 

acheteur CHâ. -RI 

épine (une) CHOU-KA 

ma tête Râ.- sr 

absence R'I-BA 

cher (prix élcve) n'A-LI 

plaine ou-T'à 

musique A-LA 

caïd QA-ID 

il est yenu A-TA 

intérêt 17 A-I-DA 

MOTS. 

Pacha 

déhanché 

.. 
· b.~~ g·êne _..,. 

0_)t:v 
~··· -y 

Ô.w1 

Jt~ 

l.b_) 

~JJ 

.).J t~ 

~.' ~ 
~.).) t~ 

restant 

bureau 

mât 

ce 

13ecrétaire 

servante 

environnant 

11ère 

il a transmis 

naissance 

démangeaison A-Kou- LA ~b$"' table 

long 1'
1
0U-IL mon maître 

BA-CHA 

ZA-NI· 

ml-QI 

HI-ROU 

s'il-RI 

HA-DA 

1\ROU-n.TA 

A·l\fA 

DA-m 

A-ROU 

NA-OUL 

OU-LA-DA 

MA-I-DA 

SI-DI 

.. . 
~Mc 

.Jf..~ 

'-SYL.o 

'~l)) 

.. ' ~ / 

. C.)v..w 
'--- .. 
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Sons entre deux articulations. - Mors. 

il a dit QâL jl_; mort MOUT ~..,.., 

Ü est parti nâH' ?1 vieillard CHIÏŒ 
.•. '-
~ L c 

comme KIF ~_p.~ il a obtenu NAL Jl; > 1 .. 

chacal DIB ---·7.) mur J:ÙT' k 
pour que BACH (,.,;, t~ sabre sn· ~~ 

poissons H'ovT ~~ puits BIR F 

RÈGLE : - Une des lettre ' ~ _), ,.._5 ou t, forme une syllabe 
lor.5que, ~ommençant un mot, elle est suivie d'une consonne, suivie 
elle-même· d'une voyelle. 

Ext-reices : MOTS. 

orphelin 1-TlM \~":' .. il convient I-LIQ ·.1 \) .... 
0~ 

homme de con-
J.f, maintenant A-LAN fi au ce OU-Kit 

bêtes fauves •'• 
abondance ..J-'~_) 

ou-n'ouen VY-' OU-FOUR 

il voit !-CHOUF '-' _,..:~";~ il augmente I;_ZID ~j?. 

il dure !-DOUM .(_).À?, arrivée ou~s'ouL Jj~~_, 
province A'-MA-LA Jt -~ treille A'-mcu t...,;~7.f 

juifs I-HOUD .)~~ sur nous A' -LI-NA t~Jv~ .....l .. 
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Sons doubles: 

Le J, suivi d'un son, a la valeur de notre y. Les formes ~ \ et $:\ 
se prononcent a ('1 ). 

J.) ~'1 t., ~ ~ ~J 
.-1 .-1·· .. 

oui oua y a y ou oua y a 

/ 

~~ 1 J' _,, 
~' ~' J_, ~ - J et 

oua oua y a aï a ou a 

Exerelee8 : MOTS. 

vie n'rA J ,..~ rivières OUAD ~~ 

ancêtres ABA ~tJ' il a voulu CHA t .~ 
S:...,.J 

fils (:t conùre) KR Y OUT 1~~ propriétaires MOU AU J~ _,; .. 

décès OUFA ~t~ jour YOlJ~I ~~ ·-' .-1•• 

sabres SYOUF u.y.:w air HOUA s:L.~ _, 

grec YOUNANI ~l;o.J ._,; .. Beys (les) BA-YAT .. L,t., 
~ ... 

remède DOUA s:~~ s1eurs SYAD .)L 

('1) La fOI'me s., placée après le 1; est en réal Hé la première lettre de l'alphabet. 
Sa valeur Ast à pen pr1~s celle de re~ prit doux lie~ Gmes. On ne la l'ait. généra~~~­
ment pas sentir dans le langage. 



qli 

.•. 
tsbou y. 

krâ 

poul3s 

savoureux 

pi pm; 

amabilité 

j'ai couru 

noble 

bonne· 

kabyles 

pari 

trente 

Blida 

Sons précédé~· de deux ar ticulat·ions. 

d'ri 

bqâ 

DDJADJ 

HNlN 

:)BAÇI 

BCHACHA 

DJRIT 

C HHlF 

.MLIH
7
Ù 

fJ,llAÏL 

TSLATSIN 

BLIDA 

bqou .J~~ 

bna ~'~' 
sla ll.w 

... / 

w mcha ,r 

Exerelees : MOTS. 

~···· • 7.~t....., 

~~\~ 

LL~ '-" .. . 
·: ~ 1~ 
~~~-

' J·~_;· 
d-· 

~..).jJ .. . 

rare QLlL 

missives RSAÏL 

peaux D.ILOUD 

il est resté BQâ, 

neuf (adj.) D.J-DIO 

nations DJNOUS 

pigeons H
1
MAI\I 

{Joli D
1
RIF 

tapis ZRABI 

il s'est rencontré TSLAQà 

il s'est plaint ACHTKA 

bh'â :\.~ 

msa L.~ 

chta ~t~ 

bla 

1 
r·~ 

~~ . .} 
'-.5! 1j 

/ 

.__s;~;· 

::,~' 
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Le t, suivi ou précédé des lettres-' ou J, doit s'énoncer comme 

notre e prononcé gutturalemen.t et brièvement. Dans ce cas nous ren­

dons cette lettre par e'. S'il est précédé ou suivi d'un ' ou d'un ~ nous 

le rendrons par 'â ou â'. 

e'ou ~~ 'â t~ ie' 

/ 

t' 'à ~ "' a 'â 

oue' t-' )) )) e'i 

Exercices : MOTS. 

je vivrai NE
1
1CH 

#o • 
faim DJOUE 1 L)"":':1t..) t ~~ ~· 

heure SA'â ~t~ espèce NOUE' t-"' 
élevé 'à LI Jl~ éloigné 

, 
.... \ .... 'tJ DE ID 

" . 
il vit U:

1
ICH 

•• , ;..~J 
V"'" .. il nag·e m'ouM ....; .. (-~'t ~ 

il aidera r'âouN v'Jt~~. aveugle â'MA 0~, 

orge CHifiR JJ.~::v .. il a secouru 'âouN 0 .)tz-

nature T'nâ' ç.· t....b vendeur BAIE
1 L":.l: \,._,' 

oncles (patem els) â'MAM il""' 1 petit gateau KJÙKA 
"( ( OJ lit ... .. 

espèces ÀNOUâ' 
ç. '.J' il vend mm' l: ........ .J 
l.-~ ..... 

"Vivants 'âiCHIN . .....:~lz-1..:).. .. accident OUQOUE' é.,Y-' 
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Exerelees générau.:(. 

calotte CHACBYA 

moyen TAOUIL 

générosité D.Joun 

morceaux âr'nâF 

récompense DJAZYA 

couronne TAD.J 

monastère ZAOTJYA 

voisin nJân. 

râ te 

rempart SOUR 

famille 

pourquoi A
1
LACH 

dix A'CHRÙ 

festin OULIMA 

ami n'mn 

préjudice 

rivages cnr'our' 

MOTS 

L ~t:; 
1,.,1 .. ..., 

~~1, 

~~jl7 
t·: c· 

~~ . ...,0 

_)t~ 

figure 

haricot 

prince 

œil 

planche 

religions 

époux 

il craint 

s'ounâ 

LOURY A 

AMIH 

A
1
ÏN 

Loun'â 

AD YAN 

ZOUDJ 

IKRAF 

v' t~.b ~ gaze CHACH 

1 
1 

_) 3 .-J il a reeomponsé DJAZA 

J 1-::~ échantillon AÏNA 

J jt~ fenP.tres r' ouàQr 

~~~ mulets AUR' AL 

.. ' ~~ olives hrrouN 

""'-"~ propriétaires âRnAB 

~~r fidèle s'mQ 

.b_,b~:. Aruulettes n'nouz 

.. 
~y.o 

~A-' j .. . __, 

c~-' 

vtS:'. 

JL~v 
/ 

c...J·t~ .__ . 

"-:-' l: _, ' 
Jo;~~ 



Voyelles non écrites_, E_, o, A. 

Dans les mots commençant par un ) ou un ._,C. suivi de deux con-

Eonne~, on doit, dans leur prononciation, faire entendre un é immé­

diatement après la première lettre du mot, d'où il suit que \ . .;,~'-?. 

et ... J_, doivent être lu~ mcHKI, OUELD. Cet é se change en a devant 

les lettres ( , t,_ , ...) , J ; et en o devant les lettres emphatiques 

. .b 1 ' 
(~, ~' 1 .) 

Exercices : MOTS. 

/ 

il va il oublie lfNSA lo-5 ........ ~ 16l'tiCHI 0'.!-..>~ . .. 
il loue IeKHI ~'J~. il jette IaRl\H :J" 0 .. 

il court IeDJRI cft mon enfant ou eL DI ~cJ_, t.._..... • 

/ 
/ 

il tarde 'II'B1'
1 à L, , il aborde IeRSA 

0'"'J~ 1.-3-:-.. 
/ 

/ 
il reste ICBQâ SL>.J il suffit ItKFI ~ 0 ... 0' .. 

il raconte IaH
1
Kl c J il arrose IeSQI 0i.:~.J c,~ s: .. 

~.._:; .. 
ii lit IaQRâ 

\ . 
~54~. il achètera JeCHlti 1 .•• J 

r.._,--.J'""' .. 

Oran OUCHRàN 0~~_, : il fait Im~n'r ~su ...s .. 
il chassera IOST'âD .)lb~ ' il pleure ICBKI (~ 0 ... 

Que désire-t-Il"! IeBRI .._.si7'?.J~' il se lève malin ws'nâH 
, __ t~ 

(_. .. 
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Deux consonnes composent ordinairement une syllabe, d'où il suit 

que dans un mot composé d'un nombre pair de consonnes, on. doit faire 

entendre un e entre chaque consonne. 

Si une des deux consonnes est emphatique l'e se change en o sourd. 

Avant ou après un [ ou un l (et quelquefois un~ ) l' e se change 

ena. 

Exereiees. 

J~ ~ "-·J 
. 

~~ () r~ '-"""'"' . 
djar kar dem ched ram leb neb 

J ~ .b. u~' ·~ ~.b .•. 

0 • 
,, 

led s'of h:ot' qos' loq t'of tsar 

d. ' 4~ .. 
\:)~ ~., ..c'~ \:)~ \) c. L c c. 

fe kr dah' s'ah' lah' men tem ken 

MOTS: 

poche MeKTOUB ~.i-G négresse · KRADEM ( ~~ 

abattoir Men nan' e~ sultans SLAT
7
0N ~~.w 

coiffeuses t ,, ' origine AÇ'OL vlo' MOU AC HOT ~~A 

musulman MeS LeM iL renard TSA'I,eB '--"LJ· 

amitié s'oH'nA ~ un arbre CHeDJRâ ~ :s:~ 'J. 

natte MOT,LOQ Jl1~ tasses FNADJeL ~l~ 
pensif ,~ Qos'BA 

.. . 
MeHMOUM roseau ~~ 
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Snl(e des E~ereiees.- PHRASES. 

triq sabla 
un chemin facile 

nesma' ach tqoul 
j'écoute ce que tu dis 

ouad r'âmoq 
une rivière profonde 

ouach ientedj menha 
que résultera-t-il d'elle ? 

bab skikda · mehdoum 
la porte de Philippeville est démolie 

râh'li meftah' 
j 'ai perdu une clef 

ietmeskrar a'lik 
il se moque de toi 

kel bek klani 
ton cbien m'a mordu 

ber'la mlih''â 
une bonne mu~e 

s'âboun akh'al 
savon noir 

doq-doq fi bab-ha 
frappe à sa porte à elle 

fat'ma râhi ter'zel 
Fatma file 

ouach ielzemni na'mel 
que dois-je faire? 

sa'â a'la s'a -â nekteb lek 
de temps en temps je t'écrirai 

a'ndek cbkarâ a'la ketfek 
tu as un sac sur l'épaule 

s'âret qtila fi sidi temtam 
un assassinat a été commis ù sicli Tcmlam 

1 

iliL J~.J.b 

---J_;:,· v' E~~,; 
• 1 • ,, ------------ 0,..:1 ;, wl!) 

ly.:-- ë!. J~ 
-- (J->+' ~ .>-Ç,.G '--:--' ~ 

- --- _t~ J ----" L . C-' 

! -~---

------ ~~ Ù~J 

js-SI 0 y,La 

- t-y:t~ ·~ J-..\~) 

--Jy.:,· 0~141t~ 

--~~; 0~J~. JG 
-~~~::_(; ~t~~ ~tw. 

~ - ..!J~~ Jc~~d~ 
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.. Uonosyllabes . de trois lettres 

Un mot composé de trois consonnes constitue une syllabe. 

En le prononçant, on doit faire entendre un e après. la deuxième 
lettre. - S'il se troùve une emphatique dans le corps du mot, l'e se 
change souvent en 0 sourd. 

A vaut ou après le '- ou le t , l' e ou l' o sourd se changent 
en a. 

Quelquefois, avant ou après le J' l'e ou l'o sourd se change en a, 
lorsque dans le corps du rnot il n'entre pas une emphatique. 

il a agi PA'aL 

prix TSMCN 

bateau CHQOF 

il a essuyé 

livre (poids) RT'OL 

faiblesse u'A'aF 

voyage sFaR 

il est deyenu fou HDeL 

épaule KTeF. 

il a battu D'ROB 

chats 

il a ilémoli HDeM 

nouvelle KRBa:R. 

Exereiees : MOTS. 

proverbe 

.•. 

~ paresse 

adolescent 

mer 

cage 

pied 

J~ basilic 

j~ il a atteint 

.. / 
~:w • 

. . 
J~;:::,.. 

charbon 

poitrine 

il a dansé 

il s'est assis 

ch~pitre 

MT SeL 

nn'aR 

QFOS' 

RD.TeL 

n'noQ 

LH'aQ 

s'noR 

QA'an 

. 
~ 

~_) 

~ 
·l 0 

~ 
,~. 

.)~ 

th;. 
.).~ 



Exérelces : PHRASES. 

a'ndek chi h't'ob lel-l1ie' (1) 

As-tu du ùois à vendre ? 

Mah'moud ftah' zo~dj bihan L,- . .. ~A< 
··' .... / .) . '~y-· v ·L~ C. 

Mahmoud a ouvert deux portes. 

Mos't'fa ft' or ou hreb lel-djbel 

Mostfa a déjeuné et s'est sauvé dans la montagne. 

a'ndi dâr fiha tslats byout ou st'ah' 1 c-.) v~~~ ~~ ).) .._s.J-;~ 

.T'ai une maison qui a trois chambres et une terrasse. 

flan h'd' ar amam qâdi bouna 

Un tel a comparu devant le caùi de Bône. 

men q bel sken fi dâri 

Auparavant il a habité dans ma maison. 

knes biti ou râh' lel-djnan 

Il a balayé ma chambre et il est allé au jardin. 

djrah' h'adjlaou qtel zoudj ârâneb J '"':-"";11 (:-'j J;:;_, ~ [ft 
Il a blessé une l)Cl'Ùl'ÎX et tué deUX lièvres . 

(1) Il est à remnrquer que deux lam (JJ) au commencement d'un mot forment 
t.oujour~ nne syllabe. 



ExcEPTION A LA. RJ::GLE PRÉCÉDENTE : La voyelle non-écrite se trouTe 

après la première lettre du mot, Ex : 

chien KeLB ~ liard PeLs ~ 
gage ReBN J-' banlieue FaH's' ' ~· 

soleil ·' neige ë CHeMS LI"~ rseLDJ 

nation DJeNS ~ guerre H'anB ~r 

corne QORN 0.1 labourage H'aRTS ~)~ 

PHRASES. 

chrit ferd ou kebch fi souk ahrâs 

J'ai acheté un JJœuf ct un mouLon à Souk-Ahras. 

La fille d'Ahmed a grandi dans la ville d'Oran. 

zidan djab li t' orf lh' am 

Zidan m'a apporté un morceau de viande. 

djâri chrâ bseb'â frank melf 

Mon voisin a acheté pour sept francs de d1·ap. 

dfaa' meks r' enmi q bel ma bâ' 

Il a payé le droit de place de mes mott.tons avant de _vendre. 

djab li fros' maa' mhar 

li m'<• amené une jumcul ave!: llll poulaiu. 
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Le mot initial J~, toujours joint à un mot, est l'article déterminatif 

invariable pour tous les genres et pour tous les nombres. 

1'1 de l'article se prononce comme notre é. 

Exereiees : PHRASES. 

la corde EL-H'BeL J~l' la poudre EL·llâROUD ~~t)' 
la ru5e EL-H

1
ILA ~Ll' la folie EL-DJNOUN 0-~~~, 

les chevaux EL-IŒIL J~l' hier EL-nâRan ' -~tJ' c· 
la santé EL-âFYA ~~t~~' la prison Er..- :r:I'ans v.JJ ... 

le cavalier EL-Fânes v~t~' la rivière EL-OU AD ~'-J' ....J 

PHRASES. 

cl-ganl'ra el- mcbn ya li bab cl-djzaïr 
le pon t eonstruil. à la porte ù'Alger ! J7.~~' '-:-'\~ ~ ~lJ ~1.~1 
el-krdim kraf men cl-kclb el-meqloub 
le scr\'ileur a cu pt~ur du d ticn enragé 

kla el-h'adjla cl-mah't'out'ù bua 
il a man~ù la pcnlri x qni élail [10suu iei 

nuah'ad el-qlem mtâ' cl-qs'ob 
une plume eu roseau 

el-djlcb tlkl'el lelh'oueh ou el-h'màr la lai 
Je l1élail es t en lrù dJns la fermo ell'ùno poittl Î 

t•l-h'fl no ut Hllù' el:-marqàdj i 
la L1 ouliqtw d tt gargo tier 

el-gom mtft' el-hegrù 
la <:om c tlc la vaehe 

el-a 'oucl mtâ' cl-a'l'JJi 
le d wnd clo l'arabe 

ad1 ki:ln U qfel el-Lah 1 
q u'csl.-ce qu'il ya dans la ~c r ru rc de la porte ? i 

a ch n1en msafa bin el·djzaïr ou el-blida 
qu ell e ùis lan cc y a- l-il entre Alger el Blida '! 

y}.Qll '-:-.J5'Jl \,;) ... ~~ Î~..\~1 

t~ ~~kt, ~1J, ~~ 
_.1 • 

~~ tL (9-Jl->"'"~ 

~ ~ ) ,_l)"J, \ .) VJ~-U ~_) --:-'l~ 1 

..s"'J~ll tb 0 _,;lll 

~)~\' tt.~ 0J~' 

'-s: .J~~' tl:~ -:,~~' 

~~ .. )~' J~ ~; 0t~ v' 
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Mots n'étant pas soumis aux règles fixes et qu~il est indispensable 

d'apprendre par cœur. 

cette 'd~f.)tif HADI ~~ toi (masculin) 

, . tt (atlj~1elif HADI ce e del.) ~)t~ toi (féminin) 

de toi 

de vous 

lui 

de lui 

d'eux 

\.ioinl.ù un mol qu'ill \ 1 · 
EK jlermme ct précédé~ ~ Ul 

(d'une consonne. 1 

KOUM (ii la fin d'un mot) 

HOU (préeédô de 1) ) 

l.ioinl à un mol qu'ilJ 
OU tt;rminc, ct précédé\\ 

thmc eonsonne. 

HOUM (àlafin;d'un mol(Z) ,~ 

elle 

vous 

vous 

eux 

hadi a'ouda bahya 

Cette jument (est) belle. 

ENTA (1) 

ENTI 

HOUA 

HYA. 

ENTOUM 

ENTOUMA 

HOUM..l 

Î~j\ 

t~::;' 

hada houa krdim nsibck _J~j Î:' . .);.; ~)J 1 ~ 
C'est lut (11Ui est) le scrvileur de ton beau-frère 

djârhoum rïlhou r'aïb men diLrou 

Leur voisin est absent de sa maison. 

enta houa most'fa ouasmou krouk l .J_,~ ~.w~ ~~b.....a~ j~ ~\ 
~......./ 

C' e:'t toi (qu'on appelle) Mostfa, comment t~.e nomme ton frère'! 

(i) L'l au commencement d'un mot se prononce comme notre é. 

(2) Excepté dans les mots Î~~.), Î~~ ct i~ qu'on doit lire : draham, {hem et 
hemm. 



Suite des Exer•eiees. - PHRASES 

snanek ràhoum fasdin 

Tes dents sont gâtées. 

houma râhoum chi ferh'anin v~; l"'" f ..s.:.. Î~ 1l~ 
Eux, sont-ils contents '! 

houa ouah'dou ma iendjem chi irouh' 1 (_ .5 .J~ 
0

.:.. Î~.l.. ~-..),;>. h ~ 
Lui seul ne peut y aller. 

a'ndou djbin a'rid' 

1l a un front lal'ge. 

Entouma ma zalkoum s'ràr 

Vous êtes encore jeuues. 

râhou mrid' men s' odrou 

Il est malade de ta poitrine. 

hadi hya bent ferh'at 

Celle-ci est la fille de Fer hat. 

entoum ehhoudou ou houma ehhoulli 1 

Vous êtes ses témoins et eux sont le::; mien::.; . 
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Du redoublement des l.ettrBs ~ 

Le signe ... ou " , placé sur une lettre, indique que la lettre qui 
v 

en est affectée est redoublée. Ainsi le mot ('' doit être lu demm, le 
..... 

mot ~ doit être lu h'abba (1). 

Exet•elces: MOTS. 

i a aholi JIOT'T'OT. J-1~ il a amassé Le:~lM -~ r 
Yis-â-vis QODDA!\1 (\:).; il a arrosf\ ReCHCH 

.... •.. 
V..J 

p~intre zeououf1Q J~j chat -
GOT'T' 1.; 

le géomètre EL-QeVASS v~~~' il a mordu A'o'n' 
~-

il a montré ()U(fRRfl 
~~_j 

il ::1 préparé ouenJJen 
~_j 

1. ,, ' il a orné ... 
zeveN 

~.j JUSfJII a CC que H aTTA 
,._s~ 

menuisier· NeDJDJÙR t ... \ 
_)4 

je veux Nn'ann ~ 
les ciseaux F.J.-lUQos's' ~u après que Le MMA l:J l.J 

je pendrai Na'LLOQ J~; l il a augmenté KeTssen ~ J 
tu dessines Ts'ououa.R .. buveur CHaRRÛB ~~~ .J~J 

je plume 
.... 

les chênes EL-B8LLOUT' .b}.)' NReYeCH ~; ·J 
mahométan MH'aMMDI C.).:s~ l'ânier EL-n' aMMâR .)t;l' v 

il s'est Œché TR' ecn-cHecn ~· le cultivateur EL-FeLLân' _§.J' c_· ... .... 
apprentis MeTA'LLMIN l:J~.Jw le bûcheron EL-n'aT'T'ân '-'tbl' 

(1) Le__, ct le .._$affecté du signe du redoublement cessent d'être voyelles, ils se 

«létloublcnt comme les autres consonnes pour la formation des syllabes. 



EXmiiUICES PHRASES. 

el-h'addad t'olloq zoudjt-ou ames 1 ~-""~' ~ Q j , ~Îb .)':).J' 
v . ~..., v 

Le forgeron a répudié sa femme hier. 

A 'li houa clli kesser el-qolla aououel ames 1 V" 1 J~ 1 J.J I.J .::sj 1 f _je 
C'est Ali qui a cas sf.~ la eruche :want-him·. 

el-kredma hya elli marrd'ot-ni. 

C'est le travail qui m'a rendu malade . 

Le Caïd désire faire entrer son enfant au hain. 

hada houa el-kreyât elli kreyot' serouali ,. J' ~ .b .. ~ J-' 1t:i' ~ '~ 
~J .. .. _,1 

Voici le tailleur qui a cousu .mon pantalon. 

C'est le barbier qui t'a rasé la moustache. 

e111îrri li ldf.1ch nkrarredj-lwnm men tsumm 

Indique-moi le moJen de les faire sortir de lù. 

LOI'sque l'article (ji-el) est précédé d'mt mot terminé par un son-voyelle sensible, 

l'alif de l'ar tir le ne se prononce pas. Ex.: J~l ..._;, on lira : fil-bir, dans k puits; 

0~-i 1 -..$, fil-djenan, dans le jardin ; ou bien le son-voyelle devient muet. Ex.: 

VJ.JI 1~ had el-a'rch, cette tribu, .. ~1 ~.Y mars cl-kl>ir, le grand pol't. 

$-· ...:;,.J) ~~ ~ faï ouoqt idji, à quel moment viel}dra-t-il ? 
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Quand Particle (JI- el) est silivi d'une des lettres solaires u, ...::_,~ 

.), ), )• j. v· lf, l..f'· ~· 1, 1, J. et 0' on supprime, dans la pro­

nonciation, le J ( l) de l'article, et on redouble la lettre solaire. 

NoTA.- Arrivé à ce tableau, l'élève doit avoir acquis une certaine 
habitude de la prononciation des lettres. Afin de simplifier le mode de 
:transcription adopté, nous ne souUgnerons plus les voyelles non-écrites 
et nous ne mettrons plus d'apostrophe après les lettres françaises repré­
sentant le Li'• J' .b. 1, ni d'accent cironfleœe sur l'a qui précède ou 
suit le) le ~ et les lettre$ emphatiques 

"" . 

Exerelees : MOTS. 

l'entrée ED~·DKROUL J_,~3J' le chapelet ET-TESBIH7 ~~~~, 

J.?:J' 
c 

WJ' le guide ED-DLIL la paille ET-TBEN l:.--)'7 

le chacal ED-DIR ~~.->-~' la date E'l'-TARIKR .-J [~' -.. _) 

~~J' G;;J 
l'or RD-DHEB les comm erçants ET-TEDJDJAR t w •• ' ). 

le sacrifice ED-DDIH7A ~~,~~' les renards ET5-rs'ALER '-_J;~, ... 

la tete ER-RAS v~' la preuve ETS-TSBOUTS ... "D' '-'Y. . 

le püUI'VOyeul' ER-REZZAQ \..-~~~~' le troisième ETS-TSA U~TS ~Jt]J' 

le retour ER-RDJOUg' ~ ~~)' le trou ETS-TSOQUA ~~' ~,.,....,-......... 

le compagnon ER-RFIQ . ~)' L.-~ la maison ED•DAR 
_) '~~' 

5 

.. 
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t!\ulte de8 .Exet•eiees. MOTS. 

l'hospitalité ED-DJFA -~~' la vitre EZ-ZDJADJ ~t~]' ... 
l:__" 

le chétif ED-DE
1
IF v:-~~:J' le semeur EZ-7.ARRA'. tS)~' 

la médecine ET•TOBB __:1J\ la visite EZ-ZYARA ~t~]' 
le chien de chasse ET-TA nous V"'-'.J\1)1 !l'étourneau EZ-ZARZOUR _) _,j..) ]' 
la route El'-TR!Q ~J Jd' la chaleur ES-SKRANA ~ts-~J, c: ... J 

l'obscurité ED-DOLM Îl~ll les· nuages ES-SH
1
AB ~~'~' 

l'apparent ED-DAliAR _,~t1~' le voleur ES-SARAQ JJl:J' 
.. ~,, ,_ f.WJ' la barbe EL-LAHYA O....s J !a selle F.S· SERD.T 

0-'ü' 
L 

la couleur EL-I.OUN l'arbre F.CR-CHED.TRA 0~' 
la nuit EL-LiL J:~' la calotte ECH- Cl!ACHY A ~t.lJ' 

la langue EL-LSAN 0 L]I le suiÏ ECH-CH!l'AM 

\ 
s-~~, 

le jour EN-:NHAR ..Jitj' le com pagnon ES·SA!l1All ~L::Jt 

le vautour F.N-NSER J~J' la poitrine ES-SDOR ..)~' 
l'orchestre EN-NOURA ~?;J' le vigoureux Es-sn'IH' 

-~, 
~-

les femmes F.JV-NHA cL:J' la force ES-SAU'n' A ~' 
le cuivre HN~Nll' AS ' -~~J, l'hyène ED-DBâ' 

c. "'~' v '- c· 
le menuisier r.:N- NEnJ-DJAn 

t w -:~, 
la gêne .~, 

1 s:-" ED-DIQ 
~ 0 .. 
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Exere.iees : PHRASES. 

lqitou fi triq ed-dechra ou fi ieddou es-sekkin 

Je l'ai rencontré sm· le chemin du village ; il (J.vait le sahre à la maiu. 

~_,Ill~ -,_; (-'~UI l:l. j r,. \)$' 0 t:.)l 
el-bennaï kan ienzel men es-selloum fi had el-ouoqt 

Le mac~on desccnd;üt de l'échelle à ee momentr-lù . 

. r~·jl_).) ~ jJ11 -,.; •. J~.) J.JL:II 
es- saraq dkrel fel-lil fi dar es-sarradj 

Le voleur est ent1·è pendant la nuit da•s la mais'Ju du sellier . 

. Î..,j3JI ~ ~Il ~~ 0;;~ vlJI 0"" ej jl! jt; 
qal belli(-1) zoudj men en-nas mes-tkrassin ouah'ad el-marra fed-draham 

Il r<1 eonta quR deux. hommes manquant nne fois d'argent . .. 

rani nechri lek bad el-hadja loukan tsebboq li haqqha fis-sa'a 

.Je vous achelerai cet objet si vous m'avancez aussitôt son prix. 

ed .. debb ou es-syadin 

L'mu·s et les ehasse.ur1L 

( 1) La pn~positi on ._, (à , dans, avec, pom) se pronünee be, et ~e joint toujours 
au mot qui la suit..- Ex.: U~. BE-KRILNA ! 3\CC 1\0S chevaUX. (Y. page 33.) . 
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A la fin d'un mot, l'' précédé d'un.) ne se prononce pas(~) ; -lors­

que l'' est au commencement d'un verbe, il se prononce comme no­

tre é; - s'il est sui vi immédiatement d'nue des lettres [ t._ C ..) 
ou ~ il a la valeur d'un a; et il a la valeur de notre o quand il est 

suivi d'une lettre emphatique. 

Exercices : MOTS. 

Nous abattons NUYn'ou h~1; Ils étaient KAN OU ~l$' 

Ils veulent IH'ABBOU ':s _,. .. Ces (adj . dém .) HADOU ' . ' ~.) . ~ 

Vous ouvrirez rn'ALLOU tJ;s Ils mordent Ù.'nnou ~~~. .-/ 

Vous jurez Tll 'ALFOU t .. ~l~ Portez · .Ul'l\ILOU bl~' _;. 

Jugez All 'KMOU ~' Faites AA'l\ILOU ~' 
Plaigtwz--vous l:CHrKou '~(-:..~' Descendez AHBTOU bk~' .-/ 

Tuez OQTLOU ~1~, Va ElU CH I 0..:~~' 

Raconte AII'KI 0h' Jls vendent IBIE'OU b~~. 
Ils ont conse illé nEnnnou Lj) Demelll'ez ESKNOU ~' 
Ils ont menti KEn BOU b~JS Ilsontllit QALOU 'jt~ 

.-/ 

Réjouissez-vom EFA RH'ou '~ .~, Reviens ARDJA' L--) _.; ../. 

Ecrivez EKTBOU ' :$'' Réu1lissez EDJm:·ou '~~~' y. ..,) . 

Ils ont assisté n 'A DR OU ~r~ Occupez-vous ECHTER .LOU bh~~' 

(:1) Excepté dans. le mot ~~ q~'on doit lire r 'odoua. 



;reiees : PHRASES. 

NoTA. - L: i : : :~·dessous miquel sc trouve un s. doit se prononcer comme no-

tre i . - Ex.: b\ mA, 0 1 lN, Ul ILA. 
~ ~ $:. 

ida tlaqit maa' a'bd allah akrbrou idjini 

Si vous rencontrez A hdallah dites-lui de venir me trouver. 

l:p 0 :., .:.,.A .. :!! ~t::J\ .._;, ~·"""-"· Î'l.~ ..s~~l 
em-chi takrbarhoum ierdje'ou fis- sa'â ila ma th'abb chi ttarbot 

Va les prévenir de revenir aussitôt, si tu ne . veux pas êtt·e mis en prison. 

l~.) ~~~;) ~~~~_, ~);_, hJ.J~ :\j'~~~ 0' ~~:~' ~~ ~ 
t~~.) 

..-~· . ... 
fi had es-·sna in chà allah nh'artsou ·ou nzere'ou ou nh'asdou ou 
nbie'ou zrae'na be-nfousn·a 

Cette année, s'il I)laït ù Dieu, nous labourerons, nous ensemencerons, P?US 

moissonnerons et nous vendrons notre gTain nous-mêmes. 

J~_.)\ (:: ~"'"J~ J-~il ~.:-t .. UiJ Gr~ b~ U ~ 
~~ ):., \!!~ b~ ,$"~ b:,.Ç - ÎS"j~~ 

djibou Ina r'odoua bekri ttlatsa men el-kril nkrordjou maa' el-djoumiter 
lblad-koum- ikoun m a'nd-koum r'odoua in cha allah 

Amenez-nous demain, de bonne hem<), trois chevaux, nous irons à votre 

propriété avec le géomètre. - Vous les amez demain! s'il plaît à Dieu 1 
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. Le ~ se prononce èt lorsque le mot à la fin duquel il se trouve 
est suivi d'un complément immédiat. 

la calotte d'Abdallah CHACHYET A"no ALLAH 

le filet du chass~ur CHEBKET ES- SYAD 

la rose du jardin ùUARDET ER-RYAD 

le capuchon du bernons GUELMOUNET EL-BERNOUS 

la nuit du (mercredi au) jeudi LILET EL-KRMIS 

le cimetière des Juifs DJEBBANET EL- IHOUD 

J.a garde de la ville A'SSET EL-BLED 

siret mh'alla lblad es-soudan 

.... 

ill'~~~~ .. 
.)t~~' ~.c~ 

~~.~~' ~-' 
lf' _,))' ~~~,JJ 

i' ~lJ ~ . .. 
~~~~' ;}.j~ 
~lJ' ~~ 

La marche d'une colonne vers .le pays du Soudan. 

~,~.;j' ô.~~ 0~ ~~~~ YJ,J' 
el-a'rab ma ih 'abbou chi rih'et ech-chrab 

Les Arabes n'aiment pas l'odeur du vin. · 

qimet es-sauf r'alya bez-zèf 

Le prix de la laine est très élevé . 

...:""'Y j: 1,~ .. ~_,~ c1-' J. ~~ ~_j t:J'"' r~ 
kr-rdj men kouchet baba a'li 01.:. rah' lzaouyet mrabot beni moussa 

1! est sorti du four de ~a ba Ali, et il est allé à la zaouïa du Marabout des Ben 
Moussa. 
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Les Arabee n'ont point de lettres pour représenter quelques-uries 

de nos articulations : - ils se servent quelquefois, pour rendre les 

mots étrangers passés dans leur langue, du y pour représenter 

notre p, du Jou du ~pour notre 30, du [ou J.: pou\' teh, 

et du ~ pour notre v. 

Exercices sur ces lettres. 

MOTS . 

Paris PARIZ . ' t, 
J.._):;; Frégate FARGATA ~bt~~ 

Espagne SPANYA ~--;l. _.w Pioche TCHAPPOUN \..:.'~ .. ..• 
de maçon 

Corvette GOR VIT 6 .; ..... ../ Ficelle SPAOULOU ~_,t~__, 

Victor VIKTOR hG Pelle PALA :JL 
.J "" ... 

PHRASES. 

el-mqala rota' el-papas 

Le sermon tl u eur6 

el-houtchaqdji ftah' h'anoutou 
Le coutelier a ouvert sa ùoutique. 

souari el-fargata tkessrou . 

Les mâts de la frégate se· sont cassés. 

;J~ 0'T' 'i..Ç_;' tl·! :i.~.>-.:}1 tb J!;)~)\ 
el-bergadir mta' el-djendarmya ba' triket amor ben hala 

Le brigadier de gendarmerie a vendu les biens d'Amor ben Bl'lla . 



Liste de quelques rnots qui ne ·sont T)(JS soumis aux règles fixes. 

homme RADJEL J7".) fort BORD J ~ JJ 
L' 

bouche FOMM ,~ il a bu CH ROB 
#0 

~}-' 

fusil MOUKAH
1
LA j__~ maître ROBB ~ 

ferme H'AOUGH 
... 

café ~~; vr QAHOUA 

--------

ALPtfABET avec. le nom de chaque lettre 
(ORDRE BARUARESQUE.) 

1 

- -NOMS FOHME NOMS FOHME 

des lettres des lettres L1e:> lettres des lettres 

lam. J alif . . 
' lllliD. ( ba. .. 

' '--' 
no un 0 ta . v 
s'âd Lf t::;a 

.•. 
'--' 

d'âd. 

:1 
~ djm. c 

a'ïn. ç.. h'â . [ c 
r'aïn c;. c krâ. t 
fa. .,_) dal ' ~ 

qâf ~ v dal. ) 

sin v . râ. ;~ 

.. . ~ 

chin. ·[ 
,•. 

v Zlll . ~ 

ha. . j zs t'à 1 
1 t· 

1 

ouaou. _j 

1 

d'â .a 

ya . . J kaf. ~ 
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Notes finales. 

:1°. - La conjonction ._:..\"(k) comme, et les prépositions'-:-' (b) avec 

et J (1) à, s'unissent ' to.ujours au mot qui les suit pour former corps 

avec lui. EY.: ~ ;J4 ~,;.a SOBH BECH-CHOUYA, verse peu à peu; -

S )j._~l; ....:_,l,. 0..J_, OUELDI MAT BEL-DJEDRI, :Olon fils est mort de la pe­

tite vérole ; - ~\.S" ~ ~ ZAÏNA KEL-GMA.R, belle comme la lune ; - · 

j_J\5' _,h H'L~U KEL-A
1
CEL, doux comme le miel; -\,;)~ LEL-DJNAN ( 1) 

aujardin; - ,..::_,_,.ils:.U LEL-H'ANOUT, au magasin. 

8°. - Les prépositions ":-' (b) avec et J \1) pour suivies d'un pro­

nom affixe (voir ci-après, Grammaire, page 36) se prononce bi et li. 
Ex.: l:.; BINA avec nous; - -:l~ BIK. avec toi; - ~ BIHOUM avec 

eux ; - ~ BIR avec lui ; - .J LUI pour lui j - j(J LIKOUM pour 

vou! ; -·- L) LIHA pour elle. 

so. - Le ,_s (i) pronom .affixe
1 

première pergonne , du singulier, 

précédé d'un son-voyelle, doit se lire ya. Ex : ,_s: BTA avec moi; -­

J LYA pour moi; - ,_s~ KROUYA mon frère; - ,_s.): BOUYA mon 

père . . 

4:0
• -Le mot_,~ HOUA lui, précédé de d' de L., ou de ~ se pro­

nonce bOU. :81:.: ~"-]\ ~~ _,~ ~,~MEN HOU HAD ER-RADJEL quel est cet 

homme? +~~ .._sl:.. ~~ l,. MA HOU CHI MLIH' il n'est pas bon. 

~_y-:JI .:~~ HA HOU ET-TESRIH' voici 16 permission. 

o0
• - Le mot ,_s~ HYA elle, précédé de t~ , se prononce hi. 

Ex.: ~1,.., ~ ,._S'J) l., MA HI CHI MLIH' A elle n'est pas bonne. 

(1) Il est à remarquer que l'alif de l'article se supprime quand il est précédé 
ùe la préposition J (lam). 

6 



8°. - Quand le mot S est précédé d'un verbe, précédé lui­
même de l_.:. , on ne doit pas faire entendre le son i, Ex.: .._s~ J l3 l_.:. 

MA QAL CHE il n'a pas dit; - J" ~~r ~ MA CHRIT CHE je n'ai pas 

acheté. 

TABLEAU DES VOYELLES BRÈVES 

NOM FIGüiŒ YALEUH on mm 

Fath'a •....•.......... __ .(, _____ _ a, é ba 

Il J\esra ................ . / 

. Damma .........•..... ,. .9 ou bou 

.. ~-( ' keth 'e t, - '-·~ kldJti . 

En arabe les voyelles brèves sont représentées par les deu~. si­
gnes / et» . Le premier d~ ces signes se place au-dessous ou 
au-dessus de~ cons0nnes; le second se plaee toujours au-des:ms de la 
lettre qu'elle affecte. 

-·-
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DEUXIÈME 11 ARTIE 

PRI~rOIP:EJ ~3 1JFJ Cll.~AMMAIRE 

hasées sur r analog·ie ·des j'ails du langage usuel. 

Al{'flCLE DÉTER~liNATIF. 

L'article déterrnina1if est J 1 EL, pour tous les g-enre~ et tous les 

nombres. Il se joint toujours au mot qu'il détermine : j~)l ER-RADJEL 

l'homme ; )-'.1\ ED-DAR la maison ; J.~ 1 EL-KRIL les chevaux. 

Quand u_n ou plusieurs noms sont en rapport de c9mplérnent, le der­

nier seul prend l'article : ) \~JI '-:-)~ BAB ED-DAR la {'lOrte de la maison. 

Quelques noms propres et toua les noms communs suivis d'un pro­

nom affixe (voir plus loin, page :.H.i) ne prennent pas l'article : J,c, ,)__,~ 

A'oun A'LI le cheval d'Ali; _;L~ D.JNANI mon jardin; J .... J . ~- ~é. ·-'-.Jij 0 . ..\.,..;~ .. 

QAÏD A'ncn ICER le caïd de la tribu des lssers. 

Le de français entrQ deux noms peut se rendre par J~.), tl~\,., 

DYAL, 2\ITA'. Ex.: ;.)J\ t (.;,,., '-:-_..:.\...(J\ EJ.-KTAB MTA' ECH·CHIKR le livre 

du Cheik ; ,_:)J~) .,_:__~;-:-\ \ EL-BIT DYALEI\ la chambre de toi. 

L'alif de l'artiele disparaît quand il est précédé de la préposition 

J (l) à. , pour. Ex.: J-~l.l LER-ItADJEL à l'homme, et non pas ~}~ 

ADJECTIFS DÉMONSTRATIFS. 

En arabe, les adjectifs démonstratifs correspondent aux mots ft·an­
çais ee, cet, cette, ces, celui-el, celui-là, ceux-ci, 
ceux-1 à . etc. 

Pour indiquer les objets proches on emploie : 

Singuli9r. 

Ce, eet, ('du i-ci... . . . . . . . . . . nADA ~~\~ ma:)culin. . . , 
Cette, eellu-c~i................ HA ni ~-'-~ féminin. 

Pluriel. 
, 

Cc~, eeux-ei, 1.·cllcs -ei . . . . . . . nAuou ~j-~ mas~: .. ct fém. 
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Pour indiquer les objets éloignés on se sert de: 
Singulier. 

Ce, cet, celui-là ..... , . . . . . . IIADAK 

cette, celle-là.... . . . . . . . . . . . . IIADIK 

Plur1el. 

, __ ;: .. 5'\ ~ masculin. 

~~~ féminin. 

Ces, ceux-là, celles-là . . . . . . . HADOUK ~~ m.asc. et fém. 

Le nom ou l'adjectif qu'accompagnént les démonstratifs, doit être 

déterminé. On dit en arabe : Cette la femme ~ ~ 1 ~~ HAD EL-MRA ; 

ce le cheval .)~JI\~\~, HAD EL·A'oun; ces les maisons )~jjt ~~ HAD 

ED-DIAR; pour: cette femme, ce cheTal, ces maisons. 

PRONO~fS PERSONNELS. 

Les pronoms personnels sont de deux sorte3 : Isolés, lorsqu'ils sont 

~mjets; et Affixes, ou joints à la fin d'un mot, lorsqu'ils sont régimes. 

Les pronoms sujets sont : 

je, moi............. ANAYA Llil ou ANA 

tU, toi . ........ ; . . . . ENTA YA ou ENTA .. 
tu, toi tfém.). . . . . . . ENTINA L:01 ou ENTJ 

lui......... . ................ · ..................... . B. OUA 

' 
~ 

nous ... . . . . . . ..... .. AH' NAYA l,~l ou ~~ 

IIOUl\1 

~(j; 
r 

vous ................. ENTOU.MA ~~~ ou 

eux, elles ........... HOU MA t~ ou 

IINTOUl\1 

Les pronoms sujets suppléent au présent du verbe être : Je suis 

cultivateur t ~ li 1 ANA FELLAH', mot à mot : moi cultivateur; Tu es 

malade if!./~; 1 ENTA MRID, mot à mot: toi malade. 

Les prenoms-affixes ou régimes so-nt : 

de nous . . ... na l..... demoi ..... i (-1) S""-' 
de vous ....• koum îr, .... de toi . ... . ek (2) ~ ..... 
rl'eux, d'elle~ ..... hou rn ~~ ..... de lui ..... ou (3) À ..... 

d'elle .. . .. ha ~ ... ,. 
----------------

(t) Après un verbe on se sert de ._j NI au lieu de 0 1. . 

(2) 11 se prononce K et non EK, · après un son-voyelle sensible : -.....:...-\":"~ AUK. 

(3) Après un son-voyelle sensible, il se prononce n ; excepté dans z~ RAHOU. 
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Prennent les affixes : les noms, les verbes et les prépositions. 

Les pronoms affixes servent à rendre nos pronoms possessifs mon, 
ton, son, etc. Ex.: s:X KELnr chien de moi, c. à d. mon chien. 

Si le mot qui doit prendre un des affixes est terminé par un ~, ce z se 

change en -.,:..,. Ex.· ~ KELB!. chienne, fera 0>.~~ KELBTI ma chienne. 

EXEMPLES: 

Ma chienne KELBTI s~JS Mon chien KELB-1' ~ 
]Ta chienne KELRTEK ~\3)5 Ton chien KELB-EK ~~ 

Sa ehienne KELllTOU ~JS Son chien KELB-OU ~J$' 

Sa chienne KELBETIH ~\)$' Son chien KELB-HA ~ 
(à e ll e' 

~uc 
(il. ell e) 

lJs" Notre chienne KELJJETNA Notre chien KELB-NA 

Votre ehienne KELBETKOUll (.:\J{ Votre chien IŒLU-KOUM (.\{ r . i· 
Leur chienne KELBETHOUJ\1 ~~1{ Leur chien IŒLB-HOUM ~ 

Les pronoms affixes joints à ]a préposition .X.z- A'Nn chez servent à 
exprimer le présent du vrrbe avoir. 

Joints au mot~ RA (imp€ratif du verbe 0~ RA voir), ils traduisent 

le présent du verbe être. 

Je suis RANI J~ J'ai A'NIH \.,. 
.,....-..~ 

..._;, 

Tu es RAK --::__(~ Tu as A.DEK -.::..)J..:,:, 

Il est RA HOU ~G Il a A'NDOU Z-\.:..~ 

Elle est RAHI. (el non RA liA) ~~ G Elle a A'NDHA t~-~ 

Nous sommes RANA t~ G Nous avons A'NDNA li,_\ ;;. 

Vous êtes RAKOU !U (G Vous avez A
7
NDKOmi (-~ 

Ils sont RAHO mi i~G Ils ont A' Nnnomt \.-.~ .... \:...:. 

PRONOMS RELATIFS. 

Les pronoms relatifs q!fl, leiJDel, dont., que, etc., s'expri­

ment en arabe par le mot JI ELLI, pour tous les genres et tous les nom­

bres. 

En arabe, le pronom relatif n'indique pas, par sa forme, comme en 

francais: le rôle du sujet ou régime; on supplée à cela par l'emploi 

d'un pronom affixe que l'on donne pour régime a~ verbe, au pom ol~ 
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à la préposition, dans la dépendance duquel ou de laquelle il se trouve. 

Ainsi pour traduire en arabe la phrase : 

L'homme qui est en prison, que vous connaissez, dout vous ôtes l'ami. 

on dira: 

L'homme lequel lui est Ctl prisou, Icrfltol vous mnnaissef lui, lerruel vous êtes 
l'ami de lui. 

~ ~ \ ~ 

.~...~-~ ~ 1 J, 1 o.~ ;"j' J 1 ~. .. r·.'f,.'l ~ ~)) J 1 J~_;J 1 
ER-RADJEL ELLl HOUA. JilL-Il' ADS ELLI TA'RFOU liLLI ENTA H1

Blll0U 

AUTRES EXEi\U'LES : 

La. maison !lans laquelle j'étais ; m. ù rn. La maison laque lle j'élai :-; tians elle 

EDDAR ELLI KOUNT FlJIA 

La fille dont on a tué lt1 ft•ère ; 111. à m. La fille laquelle on a tué le frùt·c tl 'cllc. 

ET· TOFLA In-LI QOTLOU KRO UHA 

La porte par laquelle j e~ sHis smli; m iun . Lél porte laquell e je suis SO!'tllJar elle. 

IlL-BAB ELLI KRREDJT MENIIA 

Exereiees. 

L'élève deYra faire précéder les noms suivants des pronoms snjets 

~ 1 , .._:j 1 , etc. (voir page 36) en ayant soin de les faire accorder en 

genre et en nombre. 

pluriel 

Prisonnier 1 
u:~..a.Y..J~ 

Gardien ~o.:.~::-'L:. 
Assassin u~hlj 

Ecrivain "\S' u:-:-·.'"' 
Grand (d'ilge) )l.? 

féminin 

b.1Q'r -'• 

~ .. .,L::-
:i.hlj 

~.JL( 

~~f 

~U.RDOUT 

ASSAS 

QAT EL 

KA. TEH 

KBIR 

ma~r;uli u 

1 ..a-';.J_,. 

li~ 
~-lj 

._.,J'L( 

.)-::-? 
Il devra aus~i faire précéder les mots ci-dessus de S;~ RANI je suis, 

~G RAK tu es, etc. (voir page 3~). 

L'élève devra ajouter les pronoms affi xes ou ·regimes (voir paye :J6) 
aux mots suivants et traduire: rna maison s).) DARl; ta maison 

~\.) DAREK, etc, 
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Cheval A'OUD )y Maison DAR )) 
Affaire QDYA ~ Chambre BIT ~ 

Propriété MELK ~~ Jardin DJNAN 0~ 
CœUI' QOI.U "-~ TraYait KRED!\IA 'i,i'j.6.. 

Il devra aussi faire précéder les mots ci-dessus de ._s.x; A
7
NDI j'ai, 

-..::..).x; A
7
NDEK tu as, etc., et traduire ainsi : J 'ai une maison) b ...S.x; 

A'NDI DAR; tu as une maison ·, ~,) ~-~~ ANDEK DAR, etc . 
..1 

DU VERBE, 

En français, on cite un verbe par sou infinitif; on dit : le verbe faire. 

En arabe, 011 énonce un verbe par la 3e P.ersonne du singulier mascu­

lin du prétérit, et l'on dit : le verbe il a fait J. .. ~ A'1\mL. 

Le verbe arabe n'a que deux modes : l'indicatif et l'impératif; 

deux temps : le pretérit ou passé et l'aoriste qui exprime le present ou le 

futur. 

Au moyen du verbe 0 l5' KAN il a été, les Arabes arrivent à rendre 

nos temps secondaires. · 

Il y a deux nombres: le singulier et le plunel; deux genres: le 

masculin et le feminin. Le pluriel est des deux genres. 

Tout verbe composé de trois lettres est regulier, lorsqu'il n'entre pas 

dans sa racine une des lettres 1 ,'_,, 
0

, ni une lettre portant un redou­

blement ( .... ) ainsi ~ KTEB écrire, ~ A'MEL, faire, J:-:3 QTEL tuer, 

4
J.? FTAH' quvrir, sont des verbes trilitères réguliers. Dans le cas con-

L -
traire, on les appelle verbes irréguliers; tels sont les verbes b~ u'oTT 

poser, Jl9 QAL dire, 0 !.5" KAN être, __;,.) RMA jeter. 

Les temps et les personnes du verbe arabe sont caractérisés par des 

lettres qu'on ajoute au commencement ou à la fin de la racine. 

Ce~ lettres sont les mêmes pour tous les verbes, 
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T&BLEtl.IJ de la coojo,;alsoa arabe. 

AORISTE, PRÉSENT ou FUTUR. PRÉTÉRIT ou PASSÉ. 

Sin,qulier. 

I •••• • ••.• racin e ~ :3e pers. masc. .......... racine 

T ••••••.•• .. . -:,· 3~ pers. fém. • •••. , ••. T v ... 

T ••.• ' • ••• ... ~· 2e pers . masc. • •••.•.•. T .. 
'--"""'• .. 

.._s···-3 2e fém. v ... 
T,, •• , ••• 1 pers. • .•••••• TI , 

N • • , .. J •Pp . m. fém. ••.••..•. T .. ........ ~-·· 

Pluriel. 

1 •••••.• ou ~ ..... ) 3e pers~ ........ ou - ~ ... 
T ••.• , .• OU ~- 0 ,j' 

. 2e pers. • •• , ••. TOU \..:,· 
-1 ••• 

N ••••. , .OU !., .. ,; -1re pers. , •• , •••• NA w ... 

IMPÉRATIF. 

Singulier . . 

E,.,, .·.,, I fém. S· . . \ 28 pers. 1 E •. masc .•.. 1 

Pluriel. 

2e pers. 

E.,.,., •. 0\J ~ ... 1 

PARTICIPES. 

Passé. P1·ésent. 

M •• OU. • ..>· .-~ masc. .A •• ..L 
M •• ou. A. ~ . .) .. -~ fém. .A •• A ~ .. 1. 

:M •• OU .IN ~·.)· , .. !' pl ur. .A. ,IN ~~ .. L . 



Conjugaison du verbe ._,..~ KT~B écrire. 

PRESENT ou FUTUR. 

il écrit ou écrÎt'[l IEKTRB 

elle écrit TEKTEB 

tU écris • TEKTEB 

tu é CTÎS lfém.) TEKTJJI 

j'écris NEKTEB 

il s (ou) ell es 
écrivent IEKTBOU 

VOUS é c rivez TEKTBOU 

nOUS écrÎ\Oll S NEKTROU 

féminin 

écris EK'rEBI 

écrivez 

Passé. 

écrit l'IIEKTOUR 

écri~ MEKTOURA 

écrits ou écrites MEKTOUBIN 

PRÉTÉRIT ou PASSÉ. 
Singulier. 

..__,.:.-:._(; Il a écrit KTEB 

._..;:(_j· elle a écl'it KETBET 

tu ns écrit KTEBT 

tu as écrit (fùm.) KTEBTI 

~c.; j'ai écrit 

Pluriel. 

~ ~~ 
,J. tl 

ils (on) ell es 
ont écrit 

KTEBT 

KETBOU 

~ 
~(_j 

VOUS a vez écrit KTEUTOU 

nous avons écrit KTEBNA 

IMPÉRATIF. 

Singulier. 

...S~ 1 l écris 

Plur-iel. 
des deux genres 

EKTBOU 

PARTICIPES. 

masculin 

EKTEB 

Présent 

KA.TEB 

KAT DA 

KATBIN 

__;;t 

~ · 

~ 
~ 
~;t 

~ 
~ 
~ 

._..:;Ls' 

:\...:;ls' 
. ..If 
~ 

Les verbes composés de quatre lettres, comme ~ j- RE RB EL tamiser, 

se conjuguent sur ~ KTEB écrire ; seulement l'impératif ne prend 

point d'elif ( 1 ), et les participes se forment en préposant un ( à la 

racine. 
7 
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VERBES IRRÉGULIERS (1). 

Tout verbe dont la deuxième et la troisième radicale sont semblables 

et réunies par le signe du redoublement ( .... ) s'appelle sourd. Ex, · ..\.w 

SEDD boucher. 

Il se conjugue comme le verbe régulier; seulement aux premières 

et deuxièmes personnes du prétérit , il prend un 
0 

après la lettre re­

doublée. 

A l'impératif, il ne prend point d'a1if au commencement. 

Au participe passé, la lettre redou~lée se dédouble pour permettre 

l'intercalation du 3 • Ainsi le verbe h~ n'orr il a posé. fera : 

Au prété1"ti : ~~~ H'OTTIT fai posé ; L)::~ I-r'oTTINA nous avons - ~ 

posé; Li~ H
70TTITOU VOUS avez p0s~, et ~' H

10TTOU ils ont posé. - . ~ 

A l'imperatif: .b n'oTT pose; !_,1.., H'orrou posez. 

Au participe passé : 1~~ MAH
1TOUT . posé ; u -::1_,.b.:-,-) MAI-I1TOU'TIN 

posés on posées. 

Un verbe est concave quand il a à la troisième personne du prétérit 

Ull t au milieu : j lj QAI:. i} a dit-. 

Les uns sont concaves par 3 , les autres par S; c'est-à-dire qu'à 

J'aoriste 1''1 du milieu se change en 3 ou en s· D'autres · verbes de 

cette espèce conservent l' 1 à l'aoriste . 

(1) Nous avons :Jj ou lé ci:-:rprùs les tablc:mx llL~ la conjugaison des Verbes irré­
guliers . (Voir poge M> et suivante.L) 



Four conjug·uer un verbe concave, il faut donc savoir s'il prend 

à l'aoriste un_, ou un 
0

, ou si l'l de la troisième personne du prété­

rit se conserve à· ce temps. Le dictionnaire indique toujours avec le 

prét~rit la forme de l'aoriste. 

Remarques sur la conjugmson de ces verbes. 

Aux premières et deuxièmes personne~ du prétérit et à la deuxième 

personne masculin singulier de l'impératif, la d~uxième radicale se 

supprime et la première prend la voyelle brève analogue à la voyelle 

longue de l'aoriste. 

L'impératif ne prend pojnt d'alif au commencement. 

Au participe présent, on ajoute un S après 1'1 formatif'. 

Les verbes J(j QAL, aor., J _,~~ IQOUL; V'\j QAS, aor., r.._T ::~ IQIS, 

feront donc à la première et deuxième personnes du singulier du pré­

térit: d~ QOULT j'ai dit, tn as dit; -...::..-,".9 QIST j'ai ou tu as mesuré. 

A l'impératif, deuxième personne singuÎier, ils feront j QOUL dis ; 

, ~ QIS mesure; et au participe présent, J7.lj <~AÏL disant ; 
1..1 / ? 

~\.9 QAÏS mesurant. 

trerbes défectueux. 

On clonne ce nom aux verbes terminés par m1 ~ ou nu 1 à la troisiè-
1....-' 

me personne masculin E-Ïugulier du prétérit : 0~ NSA il a oublié ; . . 

,lj QRA il a lu. 

Ubservalùms su1' la conjugaison de ces 'Vct·bes. 

Au prétéri1la troisième radicale se supprime aux troisièmes persull­

nes du féminin singulier et du pluriel : ~ NSA fera donc à ce temps 

et à ces per~onn~s .._:...,:...i NSAT elle a oublié; '::._; NSAOU ils ont oublié. 

Au prétérit encore, le 0 :&nal se change toujours E:!n -~ médial au pre­

mières et deuxièmes personnes. On écrira do11c -.::,..;~ NSlT j'ai, tu as 



oublié; ~ NSINA nous avons oublié ; ~ Nsrrou vous avez 

oublié. 

A l'aoriste, le .._s final se prononce i dans quelques verbes et a dans 

d'autres: .s~ nQA re5ter, fa.it .s~ IETIQA il reste ; ,;J RMA il a jeté, 

fait .,5.)'!. IARMI il jette. 

A l'impératif, le .._s est remplacé par la voyelle brève analogue à la 

voyelle longue de l'aoriste, mais seulement à la deuxième personne du 

singulîer masculin et au pluriel : ~...,...~ 1 EBQA reste ; l.f: 1 EnQAou restez ; 

(,) ARMI jette ; ~) . ARMIOU jetez. 

Le participe présent se termine toujours par .s : ~ 4 BAQI restant; 

~~ RAMI jetant. 

.. 
Les verbes terminés par un 1 (alif hamzé) comme !} QRA lire, conser-

~ ~ 

vent 1 à l'aoriste et à l'impératif. Ainsi ce verbe fera ~~?. IAQHâ il lit; 
.A ..::. .,;.. 

~ ~~ IAQUâOU ils lisent ; ~ 1 AQRâ lis ; ~!} 1 AQRÙOU lisez. 

Les verbes .... \;;.1 AKRED prendre, et~~ AKEL mange~, se conjn­

gent au prétérit comme s'ils étaient défectueux; à. l'aoriste ils sont réJ 

guliers: -...::...--:,J..;;. Kninr j'ai, tu as pris; I_,:~J--6.. KIWI'fou vous avez pris; 

~~ YAKROUD il prend: .....:...,~ KLIT j'ai, tu as mangé ; lJ{ KLINA llOUS 
~ 

aTons mangé; j{L· TAKOUL tu manges. 
~ 

A l'impératif, ils .font : J.::,. KROUD prends ; j{ KOUL mange. 



Tableau de la conjugaison du verbe sourd. 

Verbe ..__......~ H'ABB, aimet'. vouloir, désirer. 

l)RÉSENT ou FUTUR PRÉTÉHIT ou PASSÉ 

Singulier. 

il aime m'.um ~ ... il a aimé H'ABB ~ 

elle aime TH'ABB ._d' elle a aimé n'ABBET ~ 

tu aimes Tli'ABB ~· tu as aimé n'ADBIT ~ 

tu aimes crt:min.) TH'ABlli dt 
.._s. tu as aimé crérn.) 11' ABBITI ~ 

j'aime NU'ABB ~s j'ai aimé n'AllBIT ~ 

Pluriel. 

des deux genres . 

ils aiment IH'ABBOU l:s ils ont aimé li'ABBOU 
1 ... 

_.,; ... "Y?" 

vous aimez TH'ABBOU ~· vous avez aimé u'ABBITOU !;\~-~~ 

nous aimons NH'ABBOU l..d 
...;. nousavoru; aimé n'.ABUINA L.;~ 

IMPÉRATIF 

Singulier. 
fÇminin masculin 

aime 1 :.üuw D'ABU 

Pluriel. 

des tleux geures 

aimons n'.ŒBOU 

PAHTICIPES 

Passé Présent 

aimé 1\IAH,BOUB ~'.)-.~~ 
1 

aimant n'ABE rna::;. ~b. 

aimée MAH'BOUBA ~-!3·.-=,., aiur:mt H'ABBA l'ém. ~b. 

aimés ou aimées JtiAn'nouBIN u-;:-~y;s-~ aimant ll'ABBIN pl. ;~ cr.:-. . 
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Tableau de la conjugaison du verbe concave par.) (ou). 

Verbe jt; QAL aor. J.;.~. IQOUL, dire. 

AORISTE. PRÉTÉRIT. 

Singulier. 

il dit ou dira IQOUL I.JJ 
1..<_,; •• il a dit QAL Jl3 

elle dit 1'QOUL J~· elle a dit QALET ~Jij 

tu dis TQOUL J ..I.J.j' tu as dit QOULT ~,; 

tu dis (fém.) TQOULI ' ... ~~ tu as dit (rém.) QOULTI ~ , 
je dis ~QOUL j_;j j'ai dit QOULT ~v~ 

Pluriel. 

des· deux genres 

ils disent IQOULOU LJ~) 
._,1..,1 .. 

ils ont dit QALOU . S-ll3 
, 

vous dites TQOULOU !}_j) vous avez dit QOULTOU ~1.3 
' 

nous disons NQOULOU U..ii nous avons dit QOULNA Lt3 ..1..1 

IMPÉRATIF. 

Singulier. 
féminin masfmlin 

dis QOULI ' . ~.Y 1 
dis QOUL Ji . 

Pluriel. 
des deux genres 

dites QOULOU ~y 

PARTICIPE PRÉSENT. 

disant QAÏL (musc.) J:l3 
disant QAÏI:..~ (fém.) iL!j 

disant QAÏLIN Crl.) . .-.L lj 
~.)' .... 



Tableau de la conjugaison du verbe concave par 0 ( i). 

Verbe '"-'t~ DJAB, aor. .._,.~ IDJIB, apporter. . . ' 

PRÉSENT ou FUTUR. PRÉTÉRIT ou PASSÉ. 
Singulier. 

il apporte IDJIB ~· il a apporté DJAB 

elle apporte TDJIB ~· elle a apporté DJABET 

tu appm·tes TDJIB ~· tu as apporté DJIBT 

tu apportes (fém.)TDJIBI s0' tu as apporté(fém .DJIBTI 

j'appm·te NDJIB ~ j'ai apporté DJIBT 

Pluriel. 
des deux genres 

ils apportent IDnnou ~~ 
t . .. 
'Y.-~ 

ils ont DJABOU 
l-22 

YOUS apportez TDJIBOU . 

nous apportons NDJiaou \~ 
...~ . .,. 

~ 

VOUS avez ) 8,. DJIBTOU 
\§-

nous avons 1 DJIBNA 

IMPÉRATIF. 
Smgulier. 

féminin masculin 

apporte DJIBI ~ J apporte DJIB 

Pluriel. 
des deux genres 

apportez DJIBOU 

PARTICIPE PRÉSENT. 

apportant DJAÏB (masc.) ~~ 
apportant DJAÏBA (fém.) Lb 
apportant DJAÏBIN (pl.) . ~~~ 

!Y.~ 

~ 
4 , 

NorA. - Les verbes concaves par \ (a) se conjuguent de la même manière, 

seulement on substitue au signe-voyelle ; et au ...S le signe-voyelle ..:_ et l'L 
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Tableau de la conjugaison du verbe défectueux par ~ (i). 

Verbe ,(, BKA, aor. S::,, pleurer. 
~· ~·" 

PRÉSENT ou FUTUR. PRÉTÉRIT ou PASSÉ. 

Singulier. 

il pleure IEBKl S(_'?. il a plcm;é BKA J; 
elle pleure TEBKI ,_s~J elle a pleuré BKAT . ~~· 
tu pleures TEIIKl ?. tu as pleuré RKIT ~~ 
tu pleur.es fém. TEBKI ...;.s~j' tu as pleuré fém .BKITI ··~ .._s"'::'. 

je p)eurr NEBKI '-~ j'ai pleuré 
_,. 

RKIT ~'>-: 

Pluriel. 
dws dm:1x gen ros 

ils pleurent lERKlOU !f~?. ils ont pleuré BKAOU ~ 
vgus pleurez TEBKIOU !h' vous avez pleuré BKITOU l"~ ,. ~ . 

nous pleurons NEBKIOU IG · 
~· nous avons pleuré BKINA L .... (, 

IMPÉRATIF. 

Singulier. 
fén1inin masculin 

pleure EBKI ~t j pleure EBKI 

Pluriel. 

des deux genres 

pleurez EBKIOU 

PARTICIPE PRÉSENT. 

pleurant BAKI (mase.) ~~ 4 
pleurant BAKYA (fém.) ~_{ \_, 

pleurant BAKiiN {pl.) ~~4 



4.9 

/ 

Tableau de la conjugaison du verbe défectueu:r par ._s (a). 

/ / 

Verbe • NSA, aor. 0 ....... ., ._s·'"'"~'. ŒNSA, oubliEr. 

PRl~SENT ou FUTUit. 

il oublie IF.NSA 

rlle ouhlic 'l'EN SA 

tu oubliei-\ TF.NSA 

tu oublies (fl:m .) TEN:'A 

j'oublie 

ils oublient IENSAOU 

VOU S oubliez TEN~AOU 

110ll S OU]JlÏOllS NENSAOU 

fé minin 

oulJlie ENSA 

oubliez 

oublié lUENSl 

oubliée 1\IENSH 

onbliés1 oubliée~ 1\niNsiiN 

PRËTÉRIT ou PASSl~ 

Singulier. 

~ il a oublié NSA 

s-·;,)· elle a oublié NS . .\T 

, 
Lu as oublié c..,..;,)' NSIT 

<.....:: 

_...;:; tu as .oublié (fém.) N~ITI .._:, 

s.....:.J j'ai oublié NSJT 

Pluriel. 
dos deux genres 

~. il s ont oulJlié NSAou 

vou s avez ouùlié NSirou 
t , • 
I~J .,., nous ,n·ons oublié NSINA 

IMPERATIF. 
Singulier. 

masculin 

._~ ... :JI 1 oublie .ENSA 

Pluriel. 

cl os deux genres 

ENSAOU 1 .. :...; 1 
~ 

PARTICIPES. 
Present 

oubliant NASI 

oubliant NASYA f0 m. 

oubliant NASÎÏN pL 

8 

, . 
l_ t l ~.) 

Li s-' 
~Li 

~Li (.;) .... 
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On conjuguera sur le verbe trilitère '-""~ KTEB, écrire : 

Enlever, ôter...... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . RFED 

Faire ...... . ... . .............. . . · . , . . . . . . . . . A'J.nEL 

Frapper. . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . nnon 

Pouvoir . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . NDJEIII 

Sur le vel'be Eourd ~~ n'ABB, aimer: 

Tenir ........ , ....... ..... . .. .. .... . : . . . . . . . . . CIIEDD ::)_..::., 

Ouvrir ........ . . .... . .. ·. . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . n 'ALL J_, 

Douter . . . . ....•........ · .. . . . :. · .... ..-. . .. . .. CHEKK 0.;.. 

Sur lei:) verbes con~aves par ou, parI ou par ·A : 

Voir ...•...... !CHOUF w.~ a or. CHAF 

Etre .... . ..... lKOUN !,)§.:. 301'. KAN 

Etre absent. .... m'm ~i~ aor . R'AB 

passer la nuit .. IBAT .._:..,~ aor. BAT 

Sur les verbes défectueux par 1 ou par A : 

Aller ..•..... .. . . . lEM CHI s-6;. aor. !liCHA 

Jeter ...•... . ... . lARMI S'" .X. aor. Hill A 

Rester .......... . lEBQA s~?. :101' . BQA 

Eteindre ... .. ... . lET FA ;,_6 
~· .. :101'. 'l'FA 

Modes et t'emps français rendus en arabe. 

· '-'tl:., 

0LS" 
._,le 

ü~ 

L'indicatif prBsent se rend en plaçant devant l'aoriste du verbe 
arabe }e mot ~ RA, SUÎVÏ des pronoms affixes. 

j'écris ...... . ..... . . . ..... ~G 0 jG RANI NEKTBB 

tu écris ..... , . . . . . . . . . . . . ~:; ~~ RAK TEKTER 

il éerit. • . . . . . . . . . . . . . . . . . . ~\?, ~ G RAu ou IEKTEB 

nous écrivons.. ...... . ..... L~'-(_j ~ G nANA NEKTBou 

vous écrivez.... .. . . ....... !.,~L· fG nAKOUM TEKTBOU 

ils écriveut.. . • • . . . . . . . . • • • ~'-\?, ~ G RABOUl\I IRKTBou 



L'imparfait s'exprime en mettant devant l'aoriste arabe le prétérit 

du verbe concave 0lt KAN, il a été : 

.ïéerivais . ....... . ....... . KOUNT NEK.TEB 

tu é • ~ '·ivai::; . . . . . . . . . . ...•. KOllNT H:KTJŒ 

il ~ni vail.......... . . . . ... .KAN TEKTiiB 

nous éerivions ..... . ...... . KOUNA NEK'fBOll 

vous écriviez .. . .......... . KOUNTOU Tli KTBOU 

ils éeri vaient. ......... . .. . . KANOU lEKTJlOU 

Le plusqueparfait se rend en plaçant devant le verbe au prétérit le 
prétérit du verbe 0lt: 

.ï:wt\is éf~rit ..... . ........ . 

tu avais éeril. . . .... 0 • • •• •• 

Il avait énit. 0 • • •• • • • •••• • • 

nous avions écrit. ... . . : .. . 

vous a\ic;t, écrit. . . . . . . . . . • 

ils avaie11t éel'il. ..... . ... 0. · 

. 
.. ~- ~"" .. • <"" 
~:) .___ ...... ) 

' 9 

v._,:;{~~ 

y;{ 0lt 
L: .. ~tt 

KOUNT KTEllT 

K'ûUNT· KTHBT 

KAN In'ETI 

KOUNNA KTEBNA 

KOUNTOU KTEBTOU 

KANO IJ KETHOU 

Le conditionnel se rend au moyen des mots blmA, si. et 0\t )~ LOU 

KAN, s'il était que . .. ou s'il avait étd que .. . 

1.) 1, employé avec le prétérit ou l'aoriste rend l'idée d'un futur : 
f . 

~ s. 

S'il .vient demain ) !lOUS travaillerons ~~~ IJ-6 ( s~ ou) ~ 1.) 1 IDA n.f.~ (ou 

bien IDJI) - n 'EDDA NEKR-DMOU 

Pour rendre l'idée dubitative, on emploie 0~~ aTec l'aoriste : 

Sïll!i venaient demain BOUS trav aillerion~, ~~·~...)~ L~. 0t9 LOUKAN IDJIO 

R.EDDA NEKRmiOU 

Le condit,ionuel pa.s~é se re:OO en employant 0 ts") aves le prétérit: 

~ p ( . 

S'i ls r~ taient venus ce matin nous amions travaillé, L.~ J.;;.. t:.) t l.;..-aJ \ ~~' ult_,) 
LOUK.AN DJAOU E ~. SBAH KOUNN.A KRDE;)lNA 
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On peut, pour rendre ce temps, répéter 0'--SJ devant le verbe de la 
dponse à. la supposition, et dire : 

l..:..?.:..6.. ,.,IS'J 7L.'::.JI LL--.. ,,IS'J LOU KAN DJAOU ES ·SBAII' LOUKAN KHD.InlNA v ..... '-'. ..... . v ....1 

Le subjonctif et l'infinitif s'expriment par raoriste : 
~ ~ 

Je YCUX CIU'i]S YlC11llBOt ro S ...._,~ NU'AUB IDJJ - J.C VeUX. le \'Oir; ô.~~~ , __ .,..;:.2 
0··· . ·...-~ . 

? 

NH'ABB NC!lOUFOU; - dis-lui de pétrtir [.JJ~ .. J j.9 QOUL LOU IHOUU' 

Si un infinitif eot prfcéùé d'un impératif, on peut le traduire par un 
deuxième impératif: 

Va lui dire de venir 
0

:;;;. J j.~ '[), noun' QOUL LOU IDJl 

Des verbes dérivés. 

Le verbe trilitaire primitif donne naissance à quinze forllles dérivées. 
Huit seulement sont e.mployées dans le langage. Les plus usitées, au 
nombre de trois et indispensables à qonnaître, sont la 2e, la f)c et la 7e. 

-La 2r !::ie ·forme en redoublant la 2r. le1tre de la racine. Elle expri­
me l'idée de faire faire l'action : 

....,G..) DKREL, entrer, J-6..) DEIŒKlŒL , faire entrer. 

Elle rend ùn objet doué Je l'attribut rf·mfermé dans le verbe primitif: 

z:Y. FRHI', Ôli'O joye u X, Cj~ FAIHU.Il', I'CHdre joyeuX. 

Elle sert &. attribuer une quaiifièation indiquée rar le verbe primitif : 
~ . / . . / . 

"-;--',).) lŒEU, Il1Clllll', "-;--'-'.) KEDDEH, l!'étllCl' clc lJlCHtCUt'. 

Les verbes de cette forme se conjuguent sur le verbe quadrilatère. 

- La 511 forme s'obtir~nt en mettaut UIJ ....::._, devant la 2d forme. 
Elle a le sens refléchi de la 2e forme : 

~ 

Î.1;. A'LLEM, faire savoir, Îh:.1 TA'LLE~I, sc reHclt·e sadwnl, étudier . 

Ellt> exprime le sens passif : 

~ KESSER, casser, J:s:_·.i TKES~ER, m casser, être casH.\ ott ea ::;~ able. 

- La 7° se forme en plaçant devant la racwe du verbe la syllabe 

0 1. Elle a le sen~ passif : 

Lb QTA', co uper, tb 1 ENQT.\ , être coupé; ~ tJ~ DJRAn' , ~ ble~se r, tJ-;s:l 
être blessé. 



NÉGATIONS. 

On se sert de L~ pour traduire ne ... pas, ne ... point, en faisant 
suivre le verbe du mot •. 5":.-., cm, qu'on prononce quelquefois CHE. 

Je ne veux. pas, ~ -._;.$. l, !UA Nn'AAn cnE 

tJe n'est t•as ntol, ce_ n'est pas toi, etc. sc rend par G 1 S l .. 

~IACHI ANA, ~J 1 ~ ~ l\IA CIII ,ENTA 
1,_. 

INTERROGATIONS. 

Pour exprimer l'interrogqtion on met le mot 
0

1:... CHI après le verbe : 

Connais-tu f~Ut homme? ~":)JI\j.~ ..._;:., V,yJ 'l'A'RAF CHI IL\.D ER-IUDJEL 

Eneore se rend par le verbe concave J 0 ZAL, il a cessé, que 
'on fait précéder de L.., ne pas : 

JI travaille encore (·!:;:;. J ~ t, nu zu IEKRDEM, m. à m. il n'a pas cessé il tra-­

\aillc; ·- tu travailles cnco:e ÎJ_;:· ~...,) l~ MA ZELT TEKRm;u, rn. ù rn. tu n'as pas 

cessé tu travailles, etc.. · 

Pas eueort-' s'exprime par les mots t .. J ~ L.. MA. ZAL MA : 

une travaille vas Cllf:Ol'U ..s.::., ÎJ.,;;. L~ J ~ L.. lUA ZAL l\IA IEKRDEl\1 CHE 

.Je vondr•ais bien se rend par '-:-,1) L~ MA DAn (tl) que l'on 

fait suivre des pronoms affixes : 

Je voudrais lJien le voit· o.~ ... .;:~..i ~.1 1.) l~ MA nA n YA. Nt:Hou..-ou ; - tu voutlrais . . _; .._;: 
bien Je voir 0.~~· ~: 1.) t..., l'liA DA lllK TCIIOUFOU. 

If faut (fOC SC traduit par (j~ LAZEM, OU par =~~ LABOUDD: 

ll faut quïl vic;lllc ...S~· ( j~ LAZE~l IDJI; - il faut qu'il parte t~Y. ~~~ 
LUlOUDD IROUH 

(1) CompostS d0 L• 1·ombien, quelle chose, 1) cela, et ~ pour (moi, toi, lui, 

elle, etc.) 



DU NOM ET DE L'ADJECTIF. 

Le nom ou l'adjectif a deux genres: le masculin et le féminin. 

Le nom a trois nombres: le singulier, le duel et le pluriel. 

Dans la pratique, l'adjectif n'a que le singulier et le pluriel. 

L'adjectif qualificatif s'accorde en genre et en nomhre avec le nom 

qu'il qualifie. 

Si le nom est au duel, l'adjectif se met au pluriel. 

Si le nom est déterminé, on doit déterminer aussi ] 'adjectif èn le 
faisant précéder de l'article. 

Enfin l'adjectif arabe se place toujours après le nom, et l'on dit : 

J7._,.1 ~') JlADJEL TOUlL, un homme gt'awl. 

iL :1J! ~I'.Jll n-.MRA .ET-TOUILA, la femme grande . .. ....; .. 
Sont féminins presque tous les noms terminés par un ~ ou un 1 n'ap­

partenant pas à la racine ; les noms propres de femme, de ville, de. 

nation; les noms de certaines parties du corps qui sont doubles, comme 

~ IEDD, main. 

Dans la pratique; le duel dans les noms se fbrme du singulier en 

ajoutant la terminaison~ IN. 

3: IEDD, muin, (.; ~=\~ IEDDIN, deux mains; \~ ' àlU, au, l:.-t~~ 'âmN deux. ans. 

Le \,;) du duel disparaît devant les pronoms affixes. 

~~ IEonm, ses deux mains ; - ~\~t~) REDJLIK, tes deux pieds. 

Les noms et les adjectifs ont deux sortes de pluriel: le pluriel régu­

lier et le pluriel irrégulier. 

Le pluriel régulier se forme du singulier en ajoutant la terminaison 

l:J~ Ex.: . 
t-'~ MRDJDIOUE', réuni, plur. l..:):fJs-~ MEDJDIOUE' IN réunis; - }f:. NEDJDJAR, me-

nuisier, plur. U~}f:. NEDJDJAIUN, menuisiers ; - \,;)l~~ FERU' AN, joyeux; -

plur. l:J~ b. y. Fmm' ANIN, joyeux. 

Les noms féminins terminés par ~ forment leur plociel régulier en 

changeant le g en w 1 Ex. : 

~-~ KELBA l ~hienne, plu1· . . '-.. :.:)){ KELBAT 

;;._\.i: BER'LA,'mule) plur . ....:.:._,~~; BERL' AT 



Le plnrie;l irrégulier a un grand nombre de formes différentes. L'u­

sage seul peut apprendre à connaître celles qui sont applicables à chaque 

nom. 

Quelques noms, ayant la forme du singulier: ont une signification 

" collective: _)).J ouARD, rose; tl~· TEF~AH 1 pomme. Pour leur donner 

l'idée d'unité, on leur ajoute un ~ Ex. : 

~))3 ouARDA, une rose; - ~~:; TEFFAH'A, une pomme. 

Les adjectifs ont plusieurs formes, dont les plus communes sont les 

suivantes: 

~ SR'IR, petit; - J-~\ AKH'AL, noir; -- 0 !,-C.. SEKRAN, ivre. 

L'adjectif exprimant une idée de comparaison, se forme toujours de 
la racine que l'on fait précéder d'un t Ex.: 

y? 1 AKBAR, plus grand ; - yi...o 1 A sn' AR, plus petit. 

Le que français qui suit le comparatif se traduit en arabe par d : 

Plus grand que lui, è..~~ f.r) 1 AKBAR IUENNOU 

Le superlatif se rend souvent en plaçant l'article jt EL de~ant le 

positi'f: 

C'est moi Je plus granù, .)~~_:~ l; \ ANA HOUA EL-KBIR 

PRÉPOSITIONS AFFIXES 

"-:-' BE, BI, avec, au moyen de : 

kJl, ~ ..,0 DROBNl nEL-A'çâ, il m'a frappé avec le bflton. 
• .._::, • .1 

J LE, LI, à~ vers, pour: 

~~U t~ RAn ' LEL-DJBEL, il est allé ù la montagne . 

...::...) KE, KI, comme: 

~jjl$' ~ IECIIA'L KID-DIIF.ll, il brille t:OI11111C J'Ol'. 



PRÉPOSirr:IONS ISOLÉES. 

sur A'LA j ,ç 4~ans Fl -..? 

de, par MEN d avec ~lAA' ~ 

L 
JI vers ILA chez A'ND .)..;.:;;. 

~ 

jusqu'à B ' A'f'fA s~ entt·c RIN ~: 

ADVERBES. 

Cc-\NV1/t'l ... e .. wi--- l,i ( - ('. <( 1 ( 1 t 

~CU/ 41.;~\-·- t -- 0 {l /<G-,, (. ( ;. C--

j 

non LA ~ oui IR &.J\ 

non LA-LA ~~ oui NA'AM -~ 1 

assez BARKA l_(f. ne (avec les verbes) MA Lr 

ici 6 là-bas -
liNA TS.EMiU ~-

dehors BAH RA ~:' dessous - TAH'T ~· 
- j) \ 

partout FI KOUL MODROB "-;-' ~ js" ...$ ou . t?. t~ uo L:f.l 
'·\jj Jb. ... L, combien _QODD-ktH 

// 
v v. 

comment KIF ACH 
,, Lw" pourquoi A'LACII v~ v ... 

beaucoup DEZZAF v.94 beaucoup YAÇER l_, r .. 
peu CUOUYA ;;..,.~ trQP ..... .. BEZ· ZYA_l)_A ~)~ï4 .. .-~ 

plus AKTSAR ;$'1 J ' moins AQOLL ,J.91 

CONJONCTIONS. 

t\~ 0 \,\_,~{~ 
si LDUKAN 01.5'} et ou ~ 

J 

mais J~ 
puisque iDA bi 

LAKEN 

lorsque u'IN l:.-'~ afin que BAC II 
,•, t., v. 

lorsque KlF ~ ou hien AOU ;1 ~ .. - -
sinon ILLÂ ~~ que ELU OU DELLI J,t; oujl 

s. 

après que LE~I1\IA Q après que llAA'D l\1! ~ .)..,J 



A Dieu ne plaise ! H'ACHA 

Courage! A Y Ali 
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INTERJECTIONS. 

l:..l-... Gare, attention ! 

~l,\ Allons! 

BALEK 

Y ALLAH 

LOCUTIONS PRÉPO~ITIVES, ADVERBIALES, CONJONCTIVES. 

-
ri~ '}1Vi~-1j ~-ct t(.-{_ vf À -

J 

u--ç:. ytt~~ peut-ètre lE JI KEN parce que ALA KRATOR 

derri~re OURA ~.) avant QBEL ~ 
en bas ESF.IlL J-~w~ à cause de FI KRATOR 1b. J ) . 
en haut FOUQ ..j Q~ 

-'• toujours DAÏM r.b 
en dedam DAKREL J~l,) maintenant DEL-OUOQT ~)!) 

en dehors KRARED.I -}~ à J'instant FIS-SA' ft ~L:H .. 
t, "'-? 

Pl'èS. ?~ ~j dorénavant lUEN liNA LFOUQ J_y,-)6 d 
J./)VI.._. l . 

~)1b....;. 1,;/.:l~ ~ à cause de toi FI KRA TREK aussitôt FI-LH'IN 

une fois !\lARRA ~) ... allcrnati VQment BEN-NOUBA ~;J4 
de lemps en .. .. ...... ;;JISJu temps MARRA MARRA 0-~ 7 ... allornaliveŒentBED-DALA 

de temps en 
SA 'A !SA'A ~L~L il la vérité RES-SAH' n' 

w :dl, temps 4 • 

forcément BES-SIF V;;J4 donc AlU!\1AJ.A 
LJI;t 

ù dessein REL-QASD ,_\,.dl) également KIF KIF ~!~ 
tlevant QRALA :Jw d'avance llES•SAROQ ~l:J4 
à côté FI DJENB ~~~ enfin EL-H'AÇOL ~t~l 
tlevant QODDAiU (1:\j ensuite TSOUM!IIA ~ 
excepté R' IR 

de la même 'r ~-y:? manière SOUA SOUA 

après llAA' D .. "' . ...AA.l fortement BEL-KOUA ~_y.;~ 

.Jamais se traduit parr=- .A.'MoR, vie, avec les pronoms ,affixes : 

De lllJ vie ,sr .&'MRI ; de ta vie, .... ~.5~!6-=- A'MREK, etc. 

Il n'a jamais fait cela, ._s1:H ~~J.o.=-~ ~_r A'MROU ~fA A'MEL HAD ECH-CHI. 
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NUMÉHA TIFS. 

Numérail(s card1'naux. 

6 1 SETT A. ~~\... .. OUAH'AD ~!_, 

7 v SEB' A 0.7-......., 2 r zou'n.J J~ 

t-') 
8 1\ :ww· r : ' iJ·~_J-

TSlUANYA TSUTS1 \ \. ~ ' 

9 ~ TES'A ~ ...... :,· 4 f AllB'A ~~) 

~0 \. A
1

CRRA 
~ ! l"' r• 0 KRAMSA L...,6.. 
~ 

,) 

Le ~ des numératifs se supprime lursqu'il~ sont suivis d'un nom. 

Ex.:)~)~ KRAMS DYAR, cinq m~Üsons. 

Le nom qui suit le mot~~ OUAH'An, un, doit toujours prendre 

l'article (ji EL); ~}:.~\ ~~ OUAH,AD EL-DJNAN, un jardin. 

Les numératifs de onze à dix-neuf sont formé;; des unités aux­

quelles on ajoute la terminaison V 1, qui est uoe corruption du mot 

.J~ A' CHER , dix. 

~6 \i SE'l'TACH v li~. H \\ AH'DACH vL\~t 

~7 \V SR..\ 1TACH vL:\~ 12 li ATSNACH 
... L:;·! 

V' 
~8 \A T$lUENTACH :. b . .J· 

V' B \r TSLETSAC H '·l.L V' 
~9 \~ TSl 'TACH vt~--> H If ARB1 'TACU v\:\,:) 

Hi \0 KRAMSTACH vl~ 

Lorsque ces numératifs sont suivis d'un nom, on fait entendre après le 

V un\) Ex.: ~)VU\ prononcez : ATSNACHEN RADJEL douze hommes . 

Les dizaines se forment des unités en substituant au ~ la terminai­

son~?. 

-
60 1· SE T'l'IN ~~:\.,.., .. 20 r. A'C HRIN ~?. .)1:..=, 

7Q v. SEBJ:'iN LAllA ..... ... 30 r. 'l'SU TSIN ~.;;· ~.:;· 

80 "· TS~IANIN ·w (.:)~ 40 f· ARBE'ÏN u~:J' 
90 ~· TSF.'t~ u-:f'--'j 50 o. KRA~ISIN ~.-..<).-...:... 

" 
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Les unités jointes aux nuniératifs des dixaines doivent toujours les 

précéder et en être séparées par la conjonction 3 : 

21 rt OUAIUD OU A' CHRll'( ~~3~~ 
22 rr TS~lN OU A'CHRIN ... -- --.:.:;·1 lf,,r--3 (.,;) .. 

23 rr TSLATSA OU A'CIIRIN u~ )~c3 ;}.J'~'s 

Le mot eent se rend par~~ que l'on prononce MYA ( \·• 100), 

deux eents par u:::'~ l~ MA YTrN ( r.. 200 ) . 

500 0., KRAMSMYA ;}.., t~:;;.. 300 r • • TSLETSni Y A .. ' 
600 Ï•• SETTMYA ~·J l~ 400 f • • ARB 'A~lYA 

et ainsi de suite en faisant précéder le numérat.if des unités de celui 
des centaines. 

101 \. \ 1\lïA OU OUAil'AD ~~3~L.. 
102 1. r MYA OU ZOUDJ - 3)3 :0L~ (:., .. 
103 \.r 1\IYA OU TSLATSA ;}_J·~·.,. ~Jl? 

..,.1 .. 
1 Oi \ ·f ~IYA OU ARB'A ~:)~ ~\..> 

llille se dit ~~ ELF.; deux mille, ~}::~JI EL-FIN; trois 
IUÏfle .__~":JY Ü~j· TSLAT.S ALAF, etc. 

Nwnérati(s ordinaux. 
féminin mascu lin 

premier . ............... . A ou OUI • .\. L ~~ 
t._;.)• AOUOUEL J;l 

ùeuxiè rne .............. TSANi'l ~.-.il;· TSANl "li· s 
troisième .. .... .. . ... ... TSHTSA . ~Jl:i' TSALETS ~!J· 

quatrième .... . .......... RAB.A ~~ ; ~ RABA' ~~ 
L' 

cinquième .............. KRA~ISA ~_.,b._ KIUMES LT.,.k 
sixième ..... . . . ... . , .. SADSA ~ ..... )L SAD ES v.)L 
septième .... ... ......... SAB

1
A ~~JL SARA t_:L 

huitième ............... , TSAlUlU ~li· TSAniEN t.J· d 
neuYième . .. . .. . ... . . . . . '1'1S'A ~ ...... l:; 'l'AsA' lJ· 

~le 
t: 

dixième .............. .. . ' ACUIU 'ACHER .J.!:..lc 

Au-dessus de dix, on se sert des numé ~atifs cardinaux auxquels on 

ajoute farticlé J 1 EL : v L'-~ 1\" EL·AH'DACH, le onzième; vlf~Y ÈL­

!.TSNACH, le douzième, etc. 
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Numé1'ati(s fractionnaires. 

Ull sixième SOUDOUS 

un septième SOUBOUE' 

une moitié 

un tiers 

NOSF ou NOUS ~on ~> 

TSOULOUTS ~u 
, ?. 

un huitième Tsomwu~ un quart ROUBOUE 
, ? 

un neuvième TousouE' ~ un cinquième KRomuous 

un dixième, 'oucuoun 

Au-dessus d'un dixième on se sert d'une périphrase. On dit : 

VU Ù,) .)_, ~ OUAH'AD MEN TSNACH, un dé douze, pour un douzième. 

Les phrases arabes se construisent il pen près comme en français. 

On fait quelquefois précéder le verbe de son sujet. 

Le régime direct et indirect du verbe se place toujours après le ver­

be. Ainsi on dira : 

Je connais lui , il a dit à lui, pour :j e le connais , il lui a ùit : ~~ NA'RFou, 

~J j~ Qù LOU. . 

La conjonction française fjDC ne se traduit presque jamais. 

On, pronom indéfini, s~ rend en arabe par la troisième personne 

du pluriel elu prétérit. Ainsi il faut traduire.: 

on dit, on a tué, par ')\~ QAT.Ou, ~\:\3 Qonou. 

FIN 

Alger. - Im primc ri ,~ Bouyer, l' li Ll J ~ : dJ-A ZO llll , 1':! , 


